
La France et l'O. N. U.
Comment exp liquer qu 'un pays

comme 'a France, à qui l 'humanité
doit un tel tribut de gratitude , ait
reçu un camouflet comme celui que
vient de lui infli ger l'Organisation
des Nations Unies ? Dans sa décla-
ration , M. Antoine Pinay a insisté
sur un point qui nous paraît très
juste. A l'O. N. U., en raison du sys-
tème faussement égalitaire en vi-
gueur, l'Europe occidentale qui
reste pourtant , quoi qu 'on en dise,
le berceau de la civilisation tant
pour ce qui est de l'esprit que pour
ce qui est de la technique , dispose
de sept mandats , tandis que le bloc
arabe , ou le bloc de l'Amérique
latine, ou le bloc russe, ou encore
le bloc asiatique possèdent un nom-
bre de sièges bien supérieur.

11 est bien beau de parler de
l'universalisme des Nations Unies.
Encore faudrait-il que la prédomi-
nance des éléments qualitatifs sur
les éléments quantitatifs confèrent
à cet universalisme la véritable
physionomie qu 'il devrait avoir , une
physionomie humaine. Or, à l'O.
N. U., en raison de la loi du nom-
bre pur — mal corrigée la plupart
du temps par le droit de veto —
des nations arriérées, quand ce ne
sont pas des nations totalitaires,
font la pluie et le beau temps.

N'est-il pas anormal que ni l'Ita-
lie, ni l'Espagne, ni l'Allemagne
dont le génie national traditionnel
évoque pourtant - Ê indépendam-
ment de la conjoncture politique de
ces dernières années — de grands
courants de la pensée européenne,
ne soient pas représentées à l'O. N.
U., alors qu 'une quelconque Arabie
séoudite encore esclavagiste a le
droit d'élever la voix ? Une voix
qui , en l'espèce, a pu se révéler
déterminante puisque ce sont 28
Etats qui ont imposé à 27 autres
l'inscription de la question algé-
rienne à l'ordre du jour de l'assem-
blée I

X X X
C'est d'ailleurs au mépris de

toute notion juridique que cette
inscription a été votée. La charte
de l'O. N. U. précise qu 'il est inter-
dit aux Etats membres de se mêler
des affaires intérieures de l'un
d'eux. Or, s'il est une affaire qui
ressorti t à la politique intérieure de
la France, c'est bien celle qui a
trait à l'Algérie, formée de quatre
départements et qui envoie des re-
présentants, français ou musulmans,
siéger aux assemblées élues de la
métropole.

Ces considérations n'ont nulle-
ment retenu la coalition bigarrée
— à laquelle l'U. R. S. S. qui vient
d'inviter MM. Faure et Pinay a na-
turellement adhéré avec cynisme —
dans la voie qui consistait à met-
tre indûment et injustement la
France en accusation . C'est que
trop de pays dans le monde éprou-
vent aujourd'hui le sentiment que
notre voisine de l'Ouest est une
nation en pleine décadence ; et
elles s'empressent de lui décocher
le coup de pied de l'âne.

X X X
A cet égard , la réaction qu 'a

esquissée le gouvernement de Paris
est heureuse. Elle peut même, et
elle doit déclencher le signal d'un
redressement salutaire. Faisant sa-
voir au monde qu 'elle entend res-
ter maîtresse chez elle, la France
donnera encore plus de poids à cet
argument en montrant , par une ré-
forme de ses mœurs et de ses mé-
thodes politi ques , qu 'elle est par-
faitement capable de résoudre par
elle-même les problèmes délicats
qui se posent à elle , sur son sol
métropolitain comme dans ses ter-
ritoires d'outre-mer.

René BR.UCHET.

Le départ de Ben Arafa ne s'est pas opéré
selon les prévisions du cabinet français

— D 'ap rès les rumeurs qui circulent à Paris —

Le général de la Tour s'est arrangé avec le vieux sultan
et avec « Présence française » sans en référer à Paris, et il n'a pas

respecté le programme Faure-July
PARIS, 3. — Du correspondant

de l'A.T.S. :
Le dé part du sultan Ben A rafa ,

première p hase du p lan Faure-July
ne s'est pas opéré selon les p ré-
visions ministérielles. La délégation
des pouvoirs entre les mains du
prince Moulay Abdallah , négociée in

extremis par le général de La Tour
pour éviter des incidents pénibles
avec les Français du Maroc n'a guè-
re simplifié le problème.

Mais il est à présumer qu'un ac-
cord sera plus facile avec le nou-
veau dépositaire du sceau chéri-
f ien qu 'avec le sultan Ben Arafa qui

avait à défendre le prestige im-
p érial.

Combien durera cet interrègne ?
A en croire M. Pierre July ce n'est
là qu'une étape provisoire et de
courte durée. Déjà les nationalistes
manifestent leur mécontentement et
réclament la constitution du conseil
des gardiens du trône , tel qu 'il avait
été décrit à Aix-les-Bains et le re-
tour de Ben Youssef en France ,
dont ils fon t  dépendre la pacifica-
tion du Maro c.

Le comportement
du résident général
sera-t-il approuvé ?

D' autre part , la situation du gé-
néra l de La Tour devient assez équi-
voque vis-à-vis du gouvernement.
L'arrangement intervenu à Rabat en-
tre lui, le sultan et le groupement
«Présence fran çaise», sans en référer
préalablement à Paris et bousculant
quelque peu le programm e établi
par MM. Faure et July,  a déjà re-
çu la desapprobation de ses deux
collaborateurs immédiats , MM. de
Panafieu et de Lip kowsky, qui ont
démissionné.

Sans doute le général de La Tour
avait de sérieuses raisons pour agir
comme il l'a fa i t , mais son com-
portement sera-t-il approuvé ?
(Lire la suite eu llme pan e)

Les rebelles marocains
venus de la zone espagnole

se sont repliés hier

Situation rétablie dans le Rif et le Moyen Atlas

RARAT, 3. — Comme nous l'avons annoncé hier , des opérations mili-
taires importantes ont eu lieu dimanche , le long de la frontière entre le
Maroc français et le Maroc espagnol , ainsi que dans les montagnes de
l'Atlas, où des rebelles avaient pris les armes pour protester contre l'évic-
tion de Ren Arafa.

Des fonctionnaires français ont dé-
claré que des renforts étaient arrivés
dans la région de Boured , où ces rebel-
les, venant de la zone espagnole,
s'étaient concentrés. Ils contraignirent
rapidement les manifestants à se replier
de l'autre côté de la frontière.

21 morts du côté
des forces françaises

Le premier bilan officiel des incidents
qui ont éclaté au nord et au sud de
Taza, à la frontière des zones espagnole
et f rançaise, ainsi que dans la région
d'Immouzer des Mermoucha , est le sui-
vant :

Immouzer des Mermoucha : 11 civils
européens tués , dont 6 hommes, 3 fem.
mes et 2 enfants ; 5 goumiers tués et
12 blessés, dont le capitaine du goum
et un adjudant.

Boured : 2 douaniers tués, 3 moghaz-
nis (gardes marocains) tués, 4 blessés
et 6 disparus.

Tizi Ouzli : trois moghaznis disparus.

Situation rétablie
RABAT, 3 (A. F. P.). — On apprenait

lundi soir que la situation était réta-

blie dans le Rif et le Moyen Atlas. Seul
le petit poste de Bou-Zincd , situé dans
une enclave en zone espagnol e du Ma-
roc, a dû être évacué. Boured a été
réoccupé. On ne signalait aucun nouveau
foyer de trouble au Maroc.

En Algérie :
les attentats continuent

.ALGER, 3 (A.F.P.). — An oouirs dea
dernières 48 heures, de nouveaux atten-
tats ont été signailés dans le Constam-
timois. Au cour.s d'opérations effectuées
dainis la région die Yus.suf , dieux rebel-
les ont été tués et uni certaiim nombre
d'armes récupérées. D'autre pairt, deunis
la région d'Oran , 35 suspects ont été
arrêtés au sud de Turenme.

En Tunisie :
le cheik Ben Slimane

assassiné
SFAX (Tunisie), 3 (Reuter). — Trois

hommes armés ont assassiné de nuit
le cheik Had .j Lamine, chérif Ben Sli-
man e qui se trouvait à som domicile à
Foum el Kainga.

IMAGES DE LA FETE DES VEN DANGE S
L'épithète insurpassable

Or, voici ce que disaient de la
Fête et de son cortège , ces journa-
listes parisiens qui , depuis quatre
ans, se montrent f idèles  au rendez-
vous neuchâtelois...

—¦ Spectacle unique. Nulle part
ailleurs , on ne peut voir la même
chose. Pour le f in i , pour la déco-
ration f lorale , pour l'imag ination
fert i le  en trouvailles chaque année
renouvelées , pour le « fantasque »
cette fois-ci , vous pouvez toujours
courir , vous ne trouverez rien de
mieux.

A près ça , allons-nous tirer
l'échelle ? Pas encore !

Le représentant du comité des
Fêtes de Nice , au «coup de l'étrier» ,
lança le mot d' « émerveillement ».
Emerveillé , notre hôte disait l'avoir
été par tout ce qu 'il avait vu et
dont il avait eu grande délectation.
Notamment , pour conclure , par la
suprême élégance de ces « Feux
d' art i f ice  », qui , en un grap hisme
heureux , terminaient le cortège f lo -
ral par leur étonnant « bouquet
f inal  ».

Décidément , de l'avis d' un cha-
cun , le spectacle est unique que

celui de la Fête des vendanges de
Neuchâtel.

Unique ! Qualif icati f  qui est bien

propre à récompenser l' e f f o r t  cons-
tant et p lein d' abnégation de tous ,
ne visant en tout désintéressement

qu'à la réussite totale de cette fê te ,
qui doit être et rester unique.

Mais « unique » par quoi encore ?
Parce qu 'elle est et entend être sur-
tout l'hommage joyeu x rendu par
toute, la population aux produc-
tions de son terroir.

Rendu « religieusement » même.
Le mot a échappé à un orateur de
ces dernières fêtes.  C'était aller
sans doute un peu for t .  Car , en-
fin. . .  mais passons !

D' ailleurs , n'y a-t-il pas un peu
de cela dans la façon dont , d' un
même cœur , chacun n'y songe ,
avant tout , qu 'à magnifier toujours
davantaqe , en un cortège , par des
décorations florales d'année en an-
née p lus presti g ieuses et inégala-
bles , le travail courageux et sp len-
dide de l'homme de la terre ?

Ainsi que les joies et les satis-
fact ions prof ondes  que celui-ci lui
donne , quand bien même les sou-
cis ne lui manquent pas.

Unique en son genre , la Fête des
vendanqes de Neuchâtel !' Combien
Neuchâtel ne doit-il pas de recon-
naissance, à ceux qui sont parve-
nus , par leur labeur généreux , à
lui confére r auprès et an loin, l'ép i-
thète insurpassable !

FRANOHOMME.

Précédant les « Quatre grands », le président de la Confédération salue
sa bonne ville de Neuchâtel

Napoléon ct ses maréchaux... en herbe dans le cortège costumé des enfants,
de samedi après-midi

(Photos Castellanl, Neuchâtel)

« Symphonie », un des magnifiques sujets du corso fleuri
(M. Paul Humbert , horticulteur , la Coudre)

Les vainqueurs de Peron
sont profondément divisés

L 'HORIZON AR GENTIN RESTE SOMBRE

La gauche pourrait bien en profiter pour créer
de nouveaux troubles

Peron est tombé. Ses ennemis ont
remporté une nette victoire. Pour-
tant , ce succès comporte de très
sérieux d;ingers. Jusqu 'ici , les ad-
versaires du dictateur se sentaient

oppressés par le « peronisme » et
menacés par les représailles éven-
tuelles du président. Dorénavant, ils
seront en butte aux difficultés éco-
nomiques et courront longtemps le
risque de soulèvements et de trou-
bles.

En fait , pour passer sans secousses
graves du totalitarisme à la démo-
cratie , il faut — après avoir détruit
l'ordre existant — pouvoir présenter
au pays un programme réaliste et
attrayant , mais surtout clairement
défini dans tous les détails. Il faut
aussi pouvoir commencer immédia-
tement à l'appliquer avec un mini-
mum de succès. Tel n'est certes pas
le cas.

L'opposition argentine — momen-

tanément unie en présence du péril
que le discours de Peron , du 31
août , semblait annoncer — demeure,
en réalité, profondément divisée.
Les radicaux ne veulent virtuelle-

ment pas pactiser avec les socia-
listes et les communistes. D'autre
part , si ses désaccords l'empêchent
d'aspirer au pouvoir , la gauche est
suffisamment forte pour inquiéter
sérieusement les gens de la droite.
En effet , la hiérarchie catholique,
les milieux d'affaires et une partie
des chefs militaires redoutent vive-
ment une entente des anciens « pé-
ronistes » et des gauches qui pour-
rait avoir lieu après l'établissement
du régime réellement démocratique.

Il est également à noter que des
différences d'opinion se manifestent
dans le domaine de la politi que
étrangère. Ainsi , par exemple, dans
le cadre de l'armée — devenue au-
jourd'hui un facteur politi que de
premier ordre — les généraux sont
plutôt proaméricains, tandis que les
officiers subalternes ne cachent pas •
leur haine des Yankees.

M.-I. CORY.

(Lire la suite en Unie page)

PEEdl
ne restera
que p®m
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t&m Paraguay
Il aurait l'intention de venir
prochainement en Europe

ASSOMPTION , 3 (A. F. P.). — Comme
nous l'avons annoncé hier , l'hydravion
amenant au Paraguay l' ex-président Pe-
ron a amerri dimanche à une base na-
vale située à 14 km. de la capitale.
D'importantes mesures avaient été pri-
ses pour empêcher le public d'assister
au débarquement . L'ex-président n'a été
accueilli que par un petit group e de
personnes parmi lesquelles figurait no-
tamment an riche commerçant argentin ,
M. Ricardo Gayol , dont il est provisoi-
rement l'hôte. Celui-ci emmena le gé-
néral chez lui en automobile , en com-
pagnie de M. Dos Santos , ex-ambassa-
deur du Paraguay en Argentine.

Selon un journal argentin
Peron résiderait

tantôt en Espagne
tantôt en Suisse

BUENOS AIRES , 3 (A. F. P.). — Peron
ne séjournerait que très peu de temps
au Paraguay, déclare le journal « Cla-
rin » qui donne cette information de
source diplomatique.

L'ex-président argentin aurait l'inten-
tion de se rendre en Europe où il rési-
derait tantôt en Suisse, tantôt en Espa-
gne.

La police argentine
saisit les armes
du mouvement

contre-révolutionnaire
BUENOS-AIRES , 3 (A.F. P.). — La

police a saiisi une grandie quantiilé d'ar-
mes et die munUiions entreposées dans
la nj aiirie de Gonzales Chaves (au sud
d'e Ja province die Buenos Aires), où le
maii-re péroniste a été destitué. Ces ar-
mes devaient être utilisées cantine les
forces révolutionnaires.

(Lire la suite en l lme p age)

MUNICH, 3, (D.P.A.) — La fête d'oc-
tobre a pris fin , à Munich , après avoir
duré 16 jours. Mie a attiré 7 millions
de visiteurs, parmi lesquels de nombreux
étrangers, ce qui représente un record.
La consommation de victuailles s'est éle-
vée à trois millions de litres de bière ,
16 bœufs rôtis à la broche , 160.000 pou-' lets, 35.000 kg. de vlaude et 800.000
paires de saucisses. 35.000 chopes de
bière en grès ont été volées, brisées ou
vendues comme souvenirs.

Les Municois ont festoyé
pendant.,. 16 jours

Au cœur de New-York

NEW- YORK , 3, (Reuter). — Une foule
considérable s 'est rassemblée devant l 'Hô-tel Astor , en plein centre de New-York
pour recueillir des pièces de monnaie
jetées pendant une demi-heure d' une
fenêtre de l 'établissement.

Cela créa un véritable embouteillage.
La police et les employés de l 'hôtel
n 'ont pas été à même de découvrir la
personne qui jetai t ainsi de l'argent par
la fenêtre.

Le client d un hôtel
jetait son argent
par les fenêtres
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A vendre à Corcelles un

ancien immeuble
locatif de 8 appartements et

terrains à bâtir
de 4000 m1 environ , zone de haute cons-
t ruction en bordure de routes. Adresser
offres écrites à R. B. 328 au bureau de la
Feui lle d'avis.

Je cherche personne consciencieuse et rapide
pour

repassages
tous les mois une Journée, ainsi que

nettoyages
un matin par semaine. Je cherche également pour

raccommodages
et transformations personne sachant bien coudre.
Adresser offres écrites à J. C. 408 au bureau de
la Feuille d'avis.

Grande entreprise lausa n noise cherche

C O U P L E
I

pour la gérance de son foyer du personnel. Qualités requises : bon chef de
cuisine ayant le sens de l'organisation, capable de tenir avec exactitude la

comptabilité complète d' un ménage collectif.
Faire offres avec curr icu lu m vitae , photographie, cer t i f icats, ét at de fami lle
détaillé, prétentions de salaire et références sous chiffres P. E. 81431 L. à

Publi citas, Lausanne.

William-W. Châtelain i*~
Conseiller famil ia l

Harmonisat ion des caractères
Conseils pédagogiques

Orientat ion professionnel le
Sélection du personnel

Consul tat ions sur rendez-vous
Téléphone 5 34 10

Route des Falaises 26 Neuchâtel

I 

Chambre neuchàteloise du commerce

Société neuchàteloise de science économique
AULA DE L'UNIVERSITÉ

Vendredi 7 octobre 1955, à 20 h. 30 I

Con f érence de
M. Georges Béguin , avocat I

Ancien président de la ville
Président du Comité de l'enquête
économique concernant le canal

I

du Rhône au Rhin

SUJET :

. Les prévisions économiques I
concernant le canal
du Rhône au Rhin

ENTRIÏE LIBRE

Nous cherchons pour notre bureau de pa ie

EMPLOYÉE
intelli gente et capable, connaissant  si possi-
ble les machines Bou rrou ghs, sténographie
pas nécessaire. Entrée immédiate ou à
convenir. Faire offres manuscrites avec
photographie, curricu lum vitae , prétentions
de salaire, sous chiffres P. 6845 N. à

Publicitas, Neuchâtel.

Je cherche
à acheter tout de suite
petit locatif ou malson-
nette. A défaut, très pe-
tit domaine, au plus à
5 minutes d'une ville.
Indiquer situation et
prix , sous chiffres P.
11301 N. à Publicitas
S. A., la Chaux-de-
Fonds.

Pour cause de départ,
à. remettre à l'avenue des
Alpes, pour le 24 octobre ,

logements
de 3 pièces, confort, vue
imprenable. Adresser of-
fres écrites à H. V. 446
au bureau de la Feuille
d'avis.

PESEUX
A louer dès le ler no-

vembre, pour cinq mois,
dans quartier tranquille,
logement de 4 chambres,
salle de bain , chauffage
central. — Adresser of-
fres écrites è. J. X. 448 au
bureau de' la Feuille
d'avis.

Organisation horlogère

cherche

SECRÉTAIRE
DE DIRECTION

de lan gue maternelle fran çaise, sa-
chant l'anglais à fond .

Nous offrons : place stable, bien ré-
tribuée et travail intéressant.

Nous exigeons : initiative, méthode
et rapidité.

Faire offres avec curriculum vi-
tae , photo et copies de certificats
sous chiffres P 11298 N à Publici-
tas S. A., la Chaux-de-Fonds.

Maison de confection
pour dames cherche
pour tout de suite

JEUNE FILLE
débrouillarde et honnête
pour aider au magasin.
Demander l'adresse du
No 234 au bureau de la
Feuille d'avis .

On cherche un

OUVRIER
capable/Entrée immédia-
te ou pour date à conve-
nir . Boucherie Chautems,
Auvernier. Tél. 8 21 42.

MAISON DE S JEUNES
La Chaux-de-Fonds

Le poste de directeur
de la Ma ison des jeunes de la Chaux-de-
Fonds est mis au concours.

Qualités requises : expériences dans la
direction de maisons semblables et dans les
questions éducatives.

La collaboration de l'épouse est exigée.
Les lettres de candidatures manuscrites

' devront être adressées, jusqu'au 15 octobre
1955, à M. C. Brandt, président de la com-
mission de surveillance, Evole 28 a, Neu-
châtel.

Le cahier des charges peut être con sulté
au secrétariat du département de l'Intérieur,
au château de Neuchâtel.

Entrée en fonction , début 1956.

A N G L il IS
Leçons privées. Préparation aux diplômes de
Cambridge et de la Chambre de commerce

britannique.

Mlle G. Du PONTET
Licenciée es lettres

Tél. 5 66 93 Louis-Favre 29

A louer à Chézard,
pour le ler novembre ou
époque à convenir,

maison familiale
de 6 chambres, très bien
située et tranquUle, Jar-
din et toutes dépendan-
ces. — Adresser offres
écrites à F.T. 443 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

SAINT-AUBIN
A louer, au bord de la

route cantonale, LOCAL
pouvant servir de bureau
ou de petit atelier. Télé-
phoner au (038) 5 13 60.

A louer

logement
d'une belle chambre.
Meublé. Tél. 6 91 06.

L F. 868
Appartement loué

Merci
A louer au

VULLY
un

appartement
de trois chambres, cuisi-
ne, Jardin et dépendan-
ces, chauffage central.
Libre tout de suite. Con-
viendrait pour retraité
ou ouvrier. Possibilité de
travailler sur chantier. —
S'adresser par téléphone
au (037) 8 52 29.

CONTREMAITRE MAÇON
consciencieux et qualifié serait engagé par
entreprise neuchàteloise. Place stable et in-
téressante pour candidat sérieux. — Faire
offres avec curriculum vitae, pr étentions, ré-
férences, etc., sous chiffres A.S. 61,082 N.,
aux Annonces Suisses S.A « ASSA », Neu-
châtel.

MUTUELLE VAUDOISE ACCIDENTS
pour l'automobiliste

A. CARDINAUX MUSÉE 5 NEUCHATELNous cherchons pour entrée immé-
diate ou à convenir

lre sténodactylo
et quelques débutantes

Prière de faire offres manuscrites
avec curriculum vitae, copies de certi-
ficats, photo et prétentions de salaire
à la direction

Fabrique d'horlogerie cherche, pour
entrée immédiate,

correspondante
connaissant la sténographie fran-
çaise, allemande et an glaise. Adres-
ser offres écrites à O. E. 453 au
bureau de la Feuille d'avis.

Il a été perdu , diman-
che 2 octobre, depuis la
gare à la place du Port,
un

appareil de photo
« Nettar Zeiss Ikon » ,
avec housse de cuir. La
personne qui en a pris
soin serait bien aimable
de communiquer son
adresse ou de le renvoyer
à Marcel Gerber, Char-
les-Naine 24, la Chaux-
de-Fonds. Bonne récom-
pense.

nnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnn
n DAMS 1SOVVEL IMMEUBLE, g

Maillefer 29, Neuchâtel
H A LOUER dès le 24 novembre S
H ou pour date à convenir : fc{
n APPARTEMENTS n
g de 1 pièce . . . .  de Fr. 105.— à 120.—j g
° de 2 pièces . . .  de Fr. 120.— à 135.—; B
H de 3 pièces . . .  de Fr. 135.— à 150.—. H
p Tout confort et parfaitement Insonorisé, n
? Deux buanderies «catelées» et chauffées dans ?
n bâtiment séparé ; séchoirs ; Installations n
n automatiques. Chauffage général au ma- n
n zout. Service de concierge compris. Posai- ?
Cl billté d'aménager des 4-5 pièces. Dg Fiduciaire LEUBA & SCHWARZ g
g. Temple-Neuf 4 - Neuchâtel - Tél. 5 76 71 g
nnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnn

Augmentez votre gain
Jusqu 'à

100-150 francs
par mois, par une occu-
pation accessoire. — En-
voyez sans autre une en-
veloppe à votre adresse à
SOG, Rozon 5, Genève.

JEUNE FILLE
sérieuse et active, est de-
mandée comme femme
de chambre, à l'hôpital
Pourtalès.

A vendre

GERLES
à 10 fr. la pièce. S'adres-
ser a. Eugène Matile ,
Praz sur Boudry. Télé-
phone 5 54 47.

prix nef ou depuis
Fr. 26.10 par mois

La nouvelle « TURISSA-
ultramalic » olire davan-
tage el coule bien
moins cher que n'im-
porte quelle autre ma-
chine à coudre por-
table zigzag entièrement

automati que

Demandez le nouveau
prospectus

et une démonstration
sans engagement I

o<j f âÈ k k&
\ -̂—-y r̂w& O.J SEYOK ZJ,

 ̂  ̂ J^UCWJaTEL

Tél. 5 50 31

Autre modèle
avec appareil zigzag

à Fr. 346.—

ou depuis Fr. 14.50
par mois

f 1k
Dame ou demoiselle connaissant la

sténodactylographie I
et ayant notions comptables serait en- j
gagée par bureau de la place. Eventuel- j
lement demi-Journée. — Adresser offres ;
écrites h W. I. 394 au bureau de la
Feuille d'avis.

A A louer, pour le ler avril 1956, f

DOMAINE
i à CHAUMONT (sur Fenin) i
li de 12 poses environ, prés et pâtu- f
ii rage. S'adresser au Dr E. Borel, f
ij Vigner, Saint-Biaise. f

[̂ -̂ ^-̂ P-% -̂%>̂ ^̂ ^% -̂%^̂ ^-a>jV ,̂̂ ^̂ ^J%^̂ %^

PIVOTAGES
On engagerait tout de suite

quelques

O U V R I È R E S
connaissant le pivfltage (roulage- .
arrondissage). On mettrait éven-
tuellement jeunes filles au courant.
Places stables. S'adresser à Fabri-
que de pivotages Constant Sandoz,

les Geneveys-sur-Coffrane.

On cherche à acheter

patins
Soulier No 31-32. Télé-
phone 8 15 28.

On cherche à acheter

PIANO
Adresser offres écrites

à M. A. 451 au bureau de
la Feuille d'avis.

GABDY S.A., 22, rue des Deux-Ponts,
Genève, cherche

installateur-électricien
pour service d'entretien d'usine. Se
présenter à l'usine ou faire offres
avec photo et copies de certificats.

Tous les mardis vous
trouverez à la Halle

aux viandes un

BOUDIN
à la crème

EXTKA

Charcuterie
de campagne

A. VOUGA

A tonte demande
de renseignements
prière de joindre
tin timbre pour la
réponse.

Administration de
la « Feuille d'avis
de Neuchâtel »

Jolie chambre
à louer. S'adresser: fau-
bourg de l'Hôpital 17,
4me étage, ascenseur.

Chambre à louer, con-
fort , Orangerie 4, 2me
étage, droite.

Famille f r ançaise, habitant les environs
de Lausanne cherche

cuisinier ou cuisinière
très bien recommandé (e). Entrée immédiate
ou pour date à convenir.

Ecrire sous chiffres P. R. 40317 L à Publi-
citas, Lausanne ou tél. (021) 25 95 37.

On cherche encore une ou deux

OUVRIÈRES
Place stable pour personne capable.
Prière de se présenter à Fuhrmann
S.A., Plan 7, Neuchâtel.

???????????????????????????????
? ?
? ?

t Jeune
? ?

? employée de bureau ?
? ?
? DÉBUTANTE ?

? ?

? consciencieuse, est demandée par la +
? Société de consommation de Fontaine- ?
? melon. Offres manuscrites au bureau *
? de la société. ?
? ?
? ?
? ????->?**?????->???????«>??.» ¦«-!>-».>->

PARTICULIER
CHERCHE

MEUBLES ANCIENS
ainsi que bibelots, tableaux , pendule neuchà-
teloise, etc. Faire offres avec descri ptions et
prix sous chiffres N. 76111 X. à Publicitas,

Genève.

Viroleuse-centreuse
pour l'atelier, domicile exclu, deman-
dée par Arnstein, Saars 55, tél. 5 20 79.

m\ tf 'H- IPfff

A l'occasion de noire 20me j ubilé, nous
v'ous offrons celle élégante création
d'une exécution impeccable et à des
conditions extrêmement avantageuses :

(f. 100. " jusqu 'à la livraison, \\ w 40."
par mensualités, sans garanties , ainsi
que 200 autres modèles. Demandez-
nous notre prospectus J ou notre der-
nière lista d'occasions. Nous vous aide-
rons à embellir votre home , même avec
des moyens modestes.

Vous ne pouvez que profiter en
vous adressant à nous.

MOBILIA AG, BIEL
Ameublement

Mettlenweg 9 b - Tél. (032) 2 89 94

Envoyez-moi sans engagement le
prospectus J/Llste occasionnelle

Nom : 

Adresse : : 
317

Nous cherchons une

JEUNE FILLE
pour le service des chambres, pour
aider au buffet et à la lingerie.
Bons gages, congés réguliers. Cham-
bre seule avec eau courante. Occa-
sion d'appj -endre l'allemand. Etran-
gère acceptée. Faire offres à Mme
Bi-iicker-Gigon , auberge Wartegg,
Mùllheim (Thurgovie).

. ., . )

KRATJER, Mécani que, Fahys 73,
Neuchâtel, cherche

TOURNEURS
FRAISEURS

ayant quelques années de pratique.
Entrée tout de suite ou pour date à
convenir. Semaine de travail de cinq
jours. — Faire offres avec copies de
certificats et prétentions.

URGENT. — On cherche à louer pour tout
de suite ou pour date à convenir, un

appartement
de 2 ou 3 pièces, si possible avec confort,
au cent re ou près du centre de f a. ville. —
Adresser offres écrites à R. E. 428 au bu-
reau cle la Feuille d'avis.

Culture p hysique f éminine
Gymnastique pré- et postnatale

Gymnastique médicale - Massages

AGNÈS LANGER
Nouveau studio: Trois-Porfes 38
Entrée également par Evole 38, (trolleybus

No 2, à 5 minutes de la place Purry)
Renseignements et inscriptions : tél. 5 28 38

(entre 12 h. 30 et 13 h. 30)ACHEVEUR M/M
pour l'atelier, est demandé par
Arnstein, Saars 55, tél. 5 20 79.

Aide ef conseils
aux futures mères

CONFECTION DE

îayeîfîes ef vêtements d'enfants
tous les MERCREDIS

de 15 h. à 18 h. 30 ef de 20 h. à 22 h.

Restaurant neuchâtelois, faubourg du Lac 17

Maison valaisanne réputée cherche,
pour la vente de ses vins de qualité

à la clientèle privée,

intermédiaire occasionnel
Commission élevée. Gain accessoire
intéressant pour messieurs ayant

nombreuses relations.
Offres sous chiffres OFA 7728 L. à

Orell Fussli-Annonces, Lausanne.

Importante entreprise industrielle
de Neuchâtel chercha, pour le
ler décembre 1955,

sténodactylo
habile, ayant quelques années de
pratique et au courant des diffé-
rents travaux de bureau . La préfé-
rence sera donn ée à une personne
stable.
Faire offres sous chi f f res  G. U. 415
au bureau de la Feuille d 'avis.

Jolie chambre, bains, B
louer à monsieur. De-
mandez l'adresse du No
444 au burnau de la
Feuille d'avis.

PESEUX
Chambre meublée, in-

dépendante, au soleil ,
part à la salle de balne;
chauffage général, à 2
minutes du tram ou de
la gare. Quartier tran-
quille. Tél . 8 lll 48.

A louer à monsieur sé-
rieux (étudiant ou em-
ployé) , jolie chambre,
confort. Tél. 5 64 47 dès
11 heures.a/JiamorB inaepenaame

au-dessus de la gare. —
Tél. 5 54 20.

A louer

chambre
à monsieur sérieux , tout
confort. Côte 32 a. Télé-
phone 5 39 51.

Port-Roulant
& personne sérieuse, jolie
chambre aveo vue, soleil
confort. Tél . 5 1057.

Jolie chambre pour mon-
sieur sérieux. Rue Matile
99, ler étage, gauche «

Belle chambre, confort ,
part à la cuisine, quar-
tier ouest. Tél . 5 2'6 69.

Chambre à louer à de-
moiselle, central, bains,
part à la cuisine. Télé-
phone 5 34 47.

On cherche

sommelière
présentant bien dans un
bon café-restaurant avec
jeu de quilles. Gain très
intéressant, ainsi qu 'une

fille de cuisine
Bons soins, congés assu-
rés et vie de famille. —
Entrée pour tout de sui-
te ou date à conve-
nir. S'adresser au restau-
rant-boucherie du Rai-
sin , à Cortaillod. Télé-
phone 6 44 51.

JEUNE DAME
de toute confiance , bon-
ne culture générale , de
langue française, connais-
sant l'allemand,

cherche place
chez médecin ou dentis-
te, pour réception ou
travaux divers. Eventuel-
lement comme vendeuse,
aide de bureau, etc., dans
commerce. Région : Neu-
châtel ou environs. —
Faire offres écrites sous
C. Q. 440 au bureau de
la Feuille d'avis.

Ouvrières
seraient engagées pour
tout de suite. Se présen-
ter à Cosmo S. A., Co-
lombier .

Je cherche place de

VACHER
pour 12 à 15 bêtes à
traire. — Eventuellement
comme domestique agri-
cole. S'adresser à H. An-
naheim , Boudevilliers.

Famille
américaine

cherche

bonne
cuisinière

parlant le français et sl
possible un peu l'anglais.
Salaire 400 fr. par mois.
Entrée Immédiate ou à
convenir. — Tél. (038)
5 44 09.

Boulanger-
pâtissier

capable est demandé pour
entrée tout de suite ou
pour dat e à convenir. —
Place stable. Adresser of-
fres écrites à D. R. 441
au bureau de la Feuille
d'avis.

Nous cherchons pour
tout de suite ou pour
date à convenir,

sommelière
si possible sachant deux
langues. Se présenter à
l'hôtel de Commune, à
Cortaillod.

On engagerait un

manœuvre
adroit qui serait instruit
pour un travail spécial.
Place stable. Adresser of-
fres à Borel S. A„ Peseux.

Nous cherchons

personne
de confiance

sachant cuisiner , pour
l'entretien d'un petit mé-
nage et de locaux an-
nexes. Bonnes conditions.
Falre offres écrites sous
H. U. 415 au bureau de
la Feuille d'avis.

Trouvé

petit chat
noir, pattes, museau
blancs. 8, avenue Dupey-
rou, ler.

A vendre un

MANTEAU
d'hiver pour homme,
taille moyenne ; un man-
teau d'hiver pour gar-
çon de 10 ans, le tout à
l'état de neuf , les 2 piè-
ces H50 fr . S'adresser à
Mme Jeanmonod , 8, rue
Haute, Colombier .

A vendre

« Granum »
capacité de chauffage
200 m3, en parfait état
de marche. Prix avanta-
geux. Pour visiter, Maire ,
artiste peintre, parc Du-
bois , téléphone : atelier
5 35 37, a p p a r t e m en t
5 24 18.

J'ACHÈTE
meubles, vaisselle, bibe-
lots, ménages complets.
Paiement comptant. —
Malherbe, Ecluse 12, té-
léphone 5 25 39.

A vendre , d..us le Vi-
gnoble,

MAISON
de trols logements, dont
un libre tout de suite,
vue étendue, à 10 minu-
tes du lac. Ecrire sous H.
E. 418 au bureau de la
Feuille d'avis.

URGENT
On cherche à louer un appartement
de 5 à 7 pièces, tout conf ort , avec
garage, dans propriété ou villa loca-
tive. Serait éventuellement acheteur.
Région comprise entre Colombier
et Hauter ive. Adresser offres écrites
à P. B. 454 au bureau de la Feuille
d'avis.

LOGEMENT
de 3 chambres avec salle
de bains , région Monrnz,
la Favarge, Portes-Rou-
ges, la Coudre est de-
mandé à louer pour tout
de suite ou pour le 24
octobre 1955.

Falre offres avec prix
de location il Etude Ed.
Boj irquln , avocat ct gé-
rances, Terreaux 9, Neu-
chatel.

Aide-médecin cherche
chambre non meublée,
quartier tranquille, ouest
de préférence. Adresser
offres écrites à I. W. 447
au bureau de la Feuille
d'avis.

On demande à louer

appartement
de 4-6 pièces en ville ou
aux environs. Dégage-
ment désiré. Téléphone
5 ÔO 47.
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IMMÉDIATEMENT et en toute liberté, le client peut falre ion ^̂ H-*̂  
^̂ ^̂^ ^P̂choix en sélectionnant lui-même. ~<ss^̂ »̂—

Exprimant une noble tradition, la Un effort spécial dans la création pour un u5age universel, un soulier
mode ang laise nous réjouit lou- des chaussures pour hommes nous ChaUSSUreS de meilleure fabrication à prix
jours avec ses traditionnels mode- permet de vous présenter notre mo- _ -̂  _ _ excessivement avantageux. Forme
les GOLF. dèle TORINO. Malgré l'allure très O j l  V A mi-sport et très confortable. Box Déjà au XVIIIme siècle, les moines
Même avec la semelle de caout- sport , ce modèle garde une ligne fl\ ^J \\ JÛ  

 ̂ brun, cousu irépointe avec première ont connu l'avantage de la chaus-
chouc AIRFLEX très légère et frès latine. « Torino » vous chaus- semelle intermédiaire en cuir. Se- sure à boucle.
adhérente, vous serez — avec une sera comme un gant 1 Boxcalf brun- * veut SERVIR Sa clientèle melle AIRFLEX, poids plume et Voilà pour le goûi moderne, notre
note sportive — toujours très bien rouqe, combiné de Llamacalf. Se- )rès connu pour sa solidité et sa modèle DAVOS, très sportif en box
habillé. Boxcalf brun ou noir. Fini- melle AIRFLEX noire la semelle en bonne adhérence. Notre modèle brun, semelle de caoutchouc épais-
tion antique, caoutchouc qui adhère. SION vous donnera entière salis- se mais ultralégère avec une adhé-

faction 1 , rence parfaite.

.

iifh tifrii <- +̂.
HPM ; SflM ¦ ¦ ¦ JËa
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w É du Conseiller

il (&sè)
i Pour lui pas de
i chemin pas de
ĵ service trop

Produits JUST pour l'entretien
B du ménage — Soins JUST

jBÏSKÏSiïOiOïîïfe'. j pour le corps et la peau

iifl Mma Ulrich Justrich . Walzenhausen
Sclienk Robert, Colombier (NE)

rue de la Côte, Tél. (038) 6 35 05
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V Le linge trempé dans l'Henco Lj

fll IlÊ̂ -ïr-̂ ^
Ne coûte que 55 cts. «jj f̂fif

VACHES ET GÉNISSES
de montagnes, exempte.s de tuberculose, à
vendre. — S'adresser à M. Gaston Treyvaud ,
Avenches. Tél. (037) 8 31 35.

Entourage de divan du plus bel
effet ; donne a la cliambre du
jeune homme ou de la jeune

fille un aspect de bien-être
et d'élégance

VISITEZ NOS VASTES EXPOSITIONS !

19zmhalsA.
M E U B L E S - P E S E U X

I

fj SêMh/j U  ^e nom^Te des récepteurs de télévision augmente rap idement. Le
vSgBÊÈÊM^ chiffre 

de 
10,000 va être atteint prochainemen t.

m wL ^yf y éŜ^*. » "̂  ^
ar
' '

cs nc
'"a'l 'e's journalières et les programmes de variétés de' ~

J ?SmmWL Genève et Zurich qui s 'améliorent chaque semaine , l 'EUROVI-
^SPpfjp lK * SION perme t de voir les programmes de 

8 pays européens plu-
v<è&\ sieurs fois  par mois.

R O U L I N - R A D E O
spécialiste en télévision depuis plusieurs années

vous conseillera utilement.

Appareils de Fr. 995.- à 1145.-
suivant la grandeur de l'écran. L 'installation peut être actuellement simplifiée , les émet-
teurs du Banli ger el de la Dole étant dans notre zone.
Facilités de paiement et renseignements sans ' engagement. Nombreuses installations
effectuées à ce jour dans le canton. Références.
Sey on 18 AGENCE MEDIATOR Tél. 5 43 88

' Magasin spécialisé uniquement en radi o et télévision

: i !

LES TRICOTS SONT TRÈS EN VOGUE CETTE SAISON...

Jy \ y _/ "" '' . %1 7 .r%#̂ \
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' '

tf i . . ... _ , _ ;,_ j  _ :: ' . ... . . ...... ... . .. . . . ;  .̂: _ _ 2 j
ORIGINAL PULL COQUET PULL Très mode, ce

de coupe italienne , façon raglan ; coupé dans un douillet tricot fin , PULL EN TRICOT FIN
il est coupé dans un fin jersey sou- à manches 3/4, il donne une sil-
ple et chaud , coloris mode : noir , -  ̂ A 

f t  
f \  houette jeune et élégante. Se fait -̂  

¦_ 
son grand col nouveau lui donne 

—^ __ _ _
swissair , gris , ciel , beige et rose. V/t H l l  en 8°ld-turquoise , gris-jaune, gris- L J H-V tout son cachet italien. S'obtient en • / *Sf|Du 40 au 50 tlTI ^^ rouge \J \J .  ciel et rouge. Du 40 au 44 Zj / «V

NOTRE CHOIX EN CARDIGANS Kfl^i^ ĵ J^Ë UNE 

VISITE 

A NOTRE
EST MERVEILLEUX de Fr. 16.80 à Fr. 49, K^^^^^^^^ RAYON 

SPÉCIALISÉ 

S'IMPOSE

Mobilier de 3 chambres
à vendre

neuf , de fabrique, garantie 10 ans,
comprenant :

* 1 chambre à coucher moderne, soit :
2 lits, 2 tables de nuit, 1 coiffeuse,
1 armoire trois portes, 2 sommiers,
2 protège-matelas, 2 matelas ;

* 1 joli divan , 2 fauteuils et 1 guéridon ;
* 1 buffet de service mo-

derne, 1 table à rai- _ ---
longes et 4 chaises, kl" / hUII _
livré franco domicile ' ' ¦ L\3\l\) .

D est toujours plus avantageux d'acheter
directement et sans intermédiaire.

Automobile à disposition . - Facilités
de paiement.

Ameublements 0DAG Fanti & Gie
Couvet, Grande-Rue 34-36

Tél. (038) 9 22 21

i l Les produits de beauté de )

\ S S y ,  !
\ r <r \\ sont en vente à la i

| D R O G U E R I E / //S» >

à en * A*1  ̂ St Maurice 4. t
\ *""' \Ct NEUCHATEL )
à . . ¦ t\ Soins de beauté par Testheticienne i
\ de la Maison G. Spillmann , les i
\ ô , 6 ct 7 octobre. Seulement sur i
\ rendez-vous. © Tél. 5 31 13 à
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«LMKDWiovov Neuchâtel blanc
«Clos Garrot» I ,Q _ fl _

le cru de qualité au bouquet et au goût ! i i II ¦ le lot de 00 i 'O' [lï
agréables... un rosé racé j j H W-J  ------ W ¦# ftl

Sj JH H /j», a net, franco domicile, verre à rendre\M lfl hf
Hl ««B ^e 1°* ^e 4'W ¦*¦¦ i Pleines de p romesses, nos vignes cette an-

I née... faisons p lace , à la récolte en buvant
net, franco domicile, verre à rendre 1 le vin du cru

LE ROBINSON
DE LA TÈNE

par 40
LOUIS FAVRE

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

Au milieu des ténèbres qui enva-
hirent bientôt le lac , sous le nuage
sombre, un éclair illumina leur voile ,
-Wlis tout disparut dans une colonne
de pluie et de grêle qui s'avançait
avec un bruissement formidable.

XVIII

APRÈS L'ORAGE

Pendant que Marguerite , à genoux
dans la cabane de Reauval , implore
le ciel pour son père et son fiancé ,
jouets des vents et des flots ; pendant
que l'orage qui se déchaîne depuis une
heure toril les arbres , brise les bran-
ches et fait voler des milliers de
feuilles comme des oiseaux effarou-
chés, le directeur de Préfargier don-
ne ses ordres pour fermer les fenê-
tres, consolider les volets et veiller
aux dégâts que la foudre ou l'ouragan
pourraient commettre dans le bel
établissement confié à sa garde. Il
va lui-même rassurer les malades que
les éclats du tonnerre et les rugisse-

ments du vent plongent dans la stu-
peur ; il les encourage par son cal-
me, par son sang-froid ; il occupe leur
esprit en leur faisant des récits qui
les captivent et qui leur rendent la
.sérénité si nécessaire au succès de
leur guérison. On dirait une mère
attentive qui veille sur ses enfants
et qui s'interpose entre eux et le dan-
ger.

Durant une heure entière l'humble
cabane et le vaste édifice sont assail-
lis par la fureur des éléments ; mais
la période aiguë de l'orage a passé,
les coups de tonnerre deviennent plus
rares, le vent perd de sa rage, la
pluie ne fouette plus les murs et les
volets avec ila même violence.

— Dieu soit béni ! dit une voix, la
tempête semble se calmer. Espérons
qu'elle n 'aura pas fai t  de victimes.

— À-t-on vu des bateaux sur le lac
lorsque le vent s'est levé ? dit le di-
recteur aux employés qui l'entou-
raient.

— Il y avait une voile au large de
Neuchâtel , dit un jardinier ; je n 'ai
pu voir ce qu'elle est devenue.

—¦ Savez-vous si Robinson était ren-
tré dans sa cabane ?

— Il n'en était pas bien loin ; on
l'a vu draguer à un jet de pierre du
bord , en compagnie du père Hory et
d'un Allemand.

La cloche qui donne les signaux
pour tout e la maison retentit trois
fois ; et chacun se regarda avec sai-
sissement, tant ce signal avait quel-
que chose de sinistre. Un instant

après, le portier tout essoufflé appe-
la le directeur.

— Un officier de dragons est à la
porte ; il demande à vous parler.

— Un officier de dragons ?
— Oui, de dragons vaudois ; il dit

qu'il est envoyé de Neuchâtel pour
prendre des informations au sujet
d'un bateau qui a disparu.

Le directeur descendit à la porte
d'entrée et se trouva en présence
d'un cavalier qui tordait son man-
teau trempé de pluie ; il portait la
petite tenue de cette époque et la
casquette d'officier ; quelques pas
plus loin , son cheval fumant était
arrêté et tondait les herbes bordant
le chemin.

— Vous dites qu'un bateau est en
danger ? demanda le docteur.

— Oui , une chaloupe montée par
trois .\nglais n 'était pas rentrée au
moment où l'orage a éclaté ; ils lo-
gent à l'hôtel 'des Alpes où j 'arrivais
moi-même il n 'y a guère plus d'une
heure pour chercher un abri. Je viens
de Rière où ma compagnie est restée
un mois. En entrant j 'ai vu la mère
et la sœur de l'un d'eux dans un tel
désespoir et demandant avec tant
d'instances un messager pour aller à
la découverte et savoir des nouvelles ,
que je me suis remis en route malgré
la pluie , qui n'était pas mince.
, — C'est la chaloupe que j'ai vue,

dit le jardinier ; ce ne peut être que
cela.

— J'ai eu beau regader, dit le dra-
gp.n, la pluie était trop serrée, je ne

voyais pas à deux cents pas de mon
cheval.

— Courons au bord du lac, dit le
directeur, maintenant je crois qu'on
pourra voir ce qui se passe au large.

A peine arrivé sur le quai, le jar-
dinier qui courait en tête s'écria :

— La voilà , la voilà , venez voir
comme elle danse.

— Ce n'est pas une chaloupe, dit
le docteur Rorrel , après avoir regar-
dé un instant avec sa lunette de po-
che, c'est un bateau de pêcheur dans
lequel un homme seul, sans chapeau
et sans habit , lutte contre les vagues
et le vent. Je crains bien qu'il ne soit
arrivé un malheur.

— Avec un joran pareil , qui le re-
pousse loin du bord, il ne sera pas
ici avant une heure ou deux. C'est
dur de ramer contre ce vent infer-
nal.

— Ne pourrait-on pas aller à sa
rencontre ? dit l'officier , n 'avez-vous
pas des bateaux ici ?

— Sans doute, dit le docteur, mais
ils sont remplis d'eau et on perdrait
du temps pour les mettre  en état. Et
puis il faut être batelier expérimenté
pour tenir le lac par un tel temps.
Beauval seul , dans la contrée, peut le
faire ; je vais l'avertir.

Lorsqu'ils arrivèrent à la cabane
de Robinson, bien que la porte fût
ouverte, personne ne répondit à leurs
appels réitérés ; elle paraissait aban-
donnée ; Jim seul , tout souillé d'eau
et de boue, se tenait sur la plage, les
yeux fixés vers le lac et uoussant des

hurlements lugubres. Les lames qui
se brisaient devant lui avec un fra-
cas de tonnerre et qui le couvraient
d'écume n'avaient pas le pouvoir de
le faire reculer.

Emu de ce spectacle et frémissant
d'appréhension, le docteur pénétra
dans la maisonnette et trouva Mar-
guerite assise dans un coin sombre ;
elle ne fit aucun mouvement et, le
regardant avec des yeux hagards, elle
dit d'une voix sourde :

— Us sont tous noyés, n 'est-ce pas ?
dites-moi la vérité.

— Qui , noyés ? dit le docteur pres-
sentant une catastrophe, que s'est-il
passé ?

— Vous ne savez pas,... Us sont
partis les deux pour secourir des
naufi-agés dont ils ont vu chavirer
la barque ; il y a longtemps qu'ils
sont partis... L'orage est devenu si
fort , la pluie si serrée, que je n'ai
plus pu les voir.

— Qui est-ce qui est parti avec
Beauval ?

— Mon père !... ah l j'oubliais...
l'Allemand Hans Kopp a voulu les
accompagner.

— Rassurez-vous, ce sont d'excel-
lents bateliers et des rameurs intré-
pides. On voit au milieu du lac un
bateau qui est probablement le leur
et qui se dirige de ce côté.

— Un bateau ! s'écria Marguerite,
où est-il ?

Et elle s'élança hors de la caba-
ne ; mais lorsqu 'elle a eut jeté un re-
gard sur le frêle esquif , jouet des
lames qui semblaient à chaque ins-

tant l'engloutir, elle leva les mains
au ciel avec désespoir.

— C'est Henri, dit-elle en pleu-
rant , c'est Henri, mais il est seul.
Qu'est devenu mon père ? Monsieur
le docteur, regardez donc, voyez-
vous mon père ?

— Prends courage, Marguerite, dit
l'officier de dragons qui s'était
approché d'elle et lui parlait à voix
basse, ne te désole pas, on ne veut
pas te laisser dans la peine.

— Que faites-vous ici , Pierre Mar-
inier, venez-vous encore , pour me
tourmenter ; ne voyez-vous pas que
je suis près de perdre la raison ?

L'officier de dragons était en effet
Pierre Marinier? mais ceux qui ne
l'avaient vu que sous sa blouse de
blattier et ses habits de paysan au-
raient eu peine à le reconnaître
sous l'uniforme vert à bandes ama-
rante qui faisait valoir sa taille vi-
goureuse et bien prise. Il était pâle,
sérieux, et sa moustache brune aux
pointes effilées et tordues donnait
à son visage un peu carré une cer-
taine distinction.

— Je ne viens pas vous tourmen-
ter, dit-il avec tristesse ; je suis
venu , au contraire , pour rendre ser-
vice à deux pauvres femmes qui sont
aussi inquiètes que vous.

Et il lui raconta ce qui s'était
passé à l'hôtel des Alpes.

— Mon Dieu ! mon Dieu ! répé-
tait Marguerite, qui donc me dira ce
qu'est devenu ion père ?

(A suivre)

LETTRE DES BORDS DU RHIN
Les prochaines élections fédérales risquent d'apporter

un léger changement à la députation de Bâle-Ville
au Conseil national

De notre correspondant de Bâle :
Bien qu 'un mois nous sépare en-

core des élections fédérales, la fièvre
des grands jours s'est emparée de-
puis plusieurs semaines des comités
de partis... Nous disons bien des
comités, car les électeurs, eux, mon-
trent encore à l'égard de la politique
la suprême indifférence estivale. Les
journaux intéressés y vont de leurs
laïus traditionnels et les non moins
traditionnels sauveteurs de la patrie
et de toutes les classes de ses en-
fants , qu'ils soient de droite ou de
gauche, se poussent modestement en
avant. On offre de tout , en vrac, des
baisses d'impôt aux augmentations
des rentes-vieillesse, avec beaucoup
d'hymnes à la liberté, à la cons-
cience civique et à l'esprit social
des uns et des autres. Le tout sans
la moindre démagogie, s'entend...

Un pen de statistique
La députation de Râle-Ville au

Conseil national comprend actuelle-
ment huit sièges, soit deux socia-
listes, deux radicaux, un libéral, un
catholique, un indépendant et un
popiste.

Les partis bâlois , depuis la fin
de la guerre, ont vu leurs forces évo-
luer de la manière suivante (élec-
tions au Conseil national — CN, au
Grand Conseil = GC) :

1947 1951 1953
CN ÇN GC

Libéraux 5706 5351 4452
Bourgeois et artisans 1538 1557 1759
Catholiques 4570 5113 5156
Radicaux 6314 7934 7141
Indépendants 5107 4476 2842
Socialistes 7949 12027 11208
Popistes 7668 4945 4883

Si l'on tient compte du fait que
les élections cantonales (1953) mo-
bilisent généralement à Bâle un peu
moins d'électeurs que les élections
fédérales (1947 et 1951), on cons-
tate :

1. Que les socialistes et les radi-
caux ont gagné beaucoup de terrain
de 1947 à 1951, pour en reperdre
légèrement en 1953.

2. Que le parti libéral bâlois des-
cend lentement, mais régulièrement
la pente, alors que les catholiques
poursuivent un mouvement contraire.

3. Que les popistes ont perdu con-
sidérablement de terrain , mais que
leur çecul paraît aujourd'hui se
ralentir.

A qui le huitième siège ?
Socialistes, radicaux, libéraux, ca-

tholiques et popistes sont à peu près
certains de ne pas perdre de plu-
mes dans la bagarre et le parti des
artisans et bourgeois, qui n 'est plus
que l'ombre de ce qu 'il fut il y a
quelques années, ne se fait  aucune
illusion sur les chances qu 'il a de
regagner le siège qu'occupa jadis
M. Gelpke.

Cela fait sept sièges d'assurés.
Le seul fauteuil branlant est celui

des indépendants, qui ne fut  con-
servé que d'extrême justesse par les
adeptes de M. Duttweiler en 1951.
Depuis lors, les indépendants n'ont
cessé de reculer, -comme le mon-
trent les chiffres des élections au
Grand Conseil de 1953 et les scru-
tins qui eurent lieu dans d'autres
cantons. Seule l 'initiative duthvei-
lerienne en faveur de la semaine de
44 heures pourrait encore influencer
le résultat du dernier dimanche d'oc-
tobre.

Trois partis sont actuellement sur
les rangs pour l'éventuell e succes-
sion : les socialistes, les libéraux et
les catholi ques, les deux derniers
nommés faisant partie de la coali-
tion bourgeoise dont les listes sont
apparentées.

Un succès socialiste n 'est pas im-
possible et nous n 'hésiterions pas
à le tenir pour probable si la gau-
che présentait un front uni. Or il
est peu probable que les chefs mo-
dérés du socialisme bâlois acceptent
les avances intéressées (mais par
trop compromettantes) des commu-
nistes.

Si le siège ne passe pas "à la gau-
che, il ne peut passer... qu 'à la
droite. Dans ce cas, les radicaux
étant déjà copieusement servis et les
artisans et bourgeois n'ayant  aucune
chance, il ne reste plus sur le.s rangs
que les libéraux et les catholiques,
dont les effectifs se tiennent d'ex-
trêmement près.

Si la tendance de ces dernières
années se précise, nous donnerions
une faible chance supplémentaire
aux catholiques, qui verraient ainsi
leur députation bâloise passer . de
un à deux sièges.

Cet éventuel changement excepté,
on peut d'ores et déjà prédire qu 'il
n'y aura aucune vague de fond , le
30 octobre, dans le demi-canton le
plus citadin du pays.

Les fabricants suisses de bas -en nylon
ripostent aux critiques américaines
ZURICH, 3. — Une nouvelle de New-York diffusée ces jours disait que

l'Association des fabricants de bas américains était intervenue à nouveau
auprès du département du commerce au sujet de la nouvelle fixation des
droits de douanes opérée il y a deux ans en Suisse pour les bas en fibre
synthétique.

On déclare à ce sujet dans les
milieux de l'industrie suisse du bas
que cette mesure n'a pas eu pour
effet de réduire de 50 % les expor-
tations américaines.

Certes, au point de vue de la va-
leur, les ventes américaines ont di-
minué de 30 %, mais pour le nom-
bre par douzaines, les importations
ne doivent guère être inférieures à
ce qu'elles étaient auparavant.

Les producteurs de bas améri-
cains ont baissé leurs prix et fa-
briquent aujourd'hui presque exclu-
sivement des bas beaucoup plus fins.

D'ailleurs, l'industrie suisse est
devenue beaucoup plus apte à bat-
tre la concurrence, étant donné que
de nombreux fabricants ont acheté
des machines provenant pour la
plupart des Etats-Unis.

D'autre part, les importations de
chaussettes et de bas d'Allemagne
sont maintenant sept fois plus for-
tes qu'avant 1953 et l'Autriche, qui
n'exportait pas cet article, en livre
maintenant pour un million de
francs environ.

Le marché international du bas
est maintenant saturé. Les bas en
fibre synthétique ont perdu leur ca-
ractère ou vertu de résistance et
les besoins sont pratiquement cou-
verts dans tous les pays où les
exportations se font sans entraves,
Cela a eu pour effet de réduire for-

tement les ventes à l'intérieur.
Ce serait méconnaître la vérita-

ble situation du marché que de
croire, comme le font les fabricants
américains, que la diminution des
achats par la Suisse est due tout
simplement à la politique douanière.

Enfin les nouveaux droits d'en-
trée suisses sur les bas qui vont de
12 à 17 % sont bien inférieurs à
ceux des tarifs douaniers étrangers,
lesquels varient entre 30 % et plus.
Aux Etats-Unis, par exemple, les
droits pour les bas en nylon sont
de 35 % plus 25 cents par livre de
poids brut.

LA VIE SOCIALE
L'éducation professionnelle

des estropiés
Le comité romand d'orientation et

d'éducation professionnelle des estro-
piés et des invalides (C.R.O.E.P.E.I.),
présidé par M. Ernest Bille , instituteu r
à Coreelles-Cormondirèche, a présenté
son rapport annuel qui a été admis à
l'unanimité.

En 1954, 127 personnes de tout âge
ont été aidées par cette œuvre ; 51 han-
dicapés et 22 estropiés ont occupé le
bureau, dont 10 ont été placés au
« Repuis » près de Grandson ; 40 infir-
mes ont bénéficié d'une aide financière
pour un montant de 11,000 fr., dont
7499 fr. 30 à la charge du C.R.O.E.P.E.I.

Théâtre par-ci , théâtre par-là

D' un de nos correspondants de Ge-
nève :

Le même soir vient de voir se lever
le rideau , à Genève, sur le dernier spec-
tacle de l'été et sur le premier de
l'hiver. Ici , c'était de « La f lûte  enchan-
tée > qu 'il s'agissait , montée par la So-
ciété romande de spectacles , laquelle est
installée, pour longtemps encore, au
Grand-Casino puisqu 'il est acquis désor-
mais que le reconstruction de l'Opéra
de la place Neuve ne sera pas achevée
avant quatre ans au moins. Et , tandis
qu 'au quai du Mont-Blanc on en était
donc à Mozart, au seuil de la vi l le , dans
la plus proche et élégante banlieue , le
petit théâtre  essentiel lement estival de
Porl-Gilana donnai t  son dernier specta-
cle cle la saison eu hébergeant une com-
pagnie d'avant-gard e tout justement
gi-oupée par François Simon , fils de Mi-
chel , à l'enseigne de Théâtre d'été.

Celle manifestat ion , d'ailleurs en train
de se poursuivre au fil  des soirs, est
importante et vaut  d'être signalée bien
au-delà de Genève car elle est fai te , en
ef fe t , d'une  création en français, une
création heureuse autant  qu 'assez inat-
tendue.

La pièce que très remarquablement on
nous joue dans  l'ancienne genti lhom-
mière de la baronne de Rolschild est
de Georges Biichner , mais d'un Biichner
fort d i f férent  de celui qu'on savait jus-
qu 'ici.

/ /̂ r î ̂ /

L'attachant et sombre écrivain qu'on
conna issait donc, et qui vint  mourir  en
Suisse il y a quelque cent quinze ans ,
naqui t  près die Darmstadt , à la fin de
l'épopée napoléonienne , f i t  ses études à
Strasbourg, regagna ensuite son bout de
principauté natale, s'y mêla de révolu-
tion , dut se sauver en hâte et retour-
na à Strasbourg, où il composa préci-
sément l'œuvre qui vient seulement
d'être révélée au pu blic français  par les
soins d'artistes genevois. Cependant ,
Biichner ne s'atta rda pas à Strasbourg,
et, à vingt-trois ans, il v in t  s'installer
à Zurich , où il est aussitôt nommé
professeur à la faculté de philosophie.
Et il meurt  quelques mois après cette
installation.

J /̂ JaW/^.

De cette brève mais ardente vie, fl
resite , outre un court roman , « Lenz >,
deux drames, « La mort de Danton » et
le fameux mais inachevé c Woyzeck »,
ainsi que ce « Léonce et Lena », qu 'on
vient donc de nous appren dre, et qui
fait voir un aspec t inconnu 'et tout
irisé du jeune auteur allemand.

Sur un thème volontairement ténu , et
non sans quelques maladresses de cons-
truction , c'est presque d'un ballet qu 'il
s'agit avec cette œuvre ailée, souriante,
d'une fantaisie enchanteresse et de la
plus fraîche et constante poésie.

On dirait parfois du Musset , on dirait
aussi du Jarry, et du Giraudoux en-
core , et cette langue chatoyante et ner-
veuse — mais, ici, le mérite du traduc-
teu r, M. Frédéric de Heeckeren , est
sans doute considérable — surprend et
ravit par une résonance absolument mo-
derne, Ce qui ajoute à une sorte d'en-
voûtement et au charme étrange de
l'aventure,' ce qui est bien aussi d'un
jeune poète poursuivi par la mort, c'est
la conjugaison de cette mort et de
l'amour tout au long d'une œuvre dont
l'appareil est comique jusqu 'au burles-
que, et dont le fol héros in génu est
un prince esthète, cous man t avec Ham-
let et Werther, sans compter les Wit-
telsbach.

Il faut savoir gré, et pas seulement à
Genève et dans le reste du pays ro-
mand, mais par toute ia France encore
et la Navarre, il faut donc savoir gré
à François Simon et à son enthousiaste
équipe de nous avoir fait connaître un
Biichner insoupçonné et inf iniment sé-
duisant,

R. Mh.

Révélation,
à Genève,

d'un Bùchner
insoupçonné

Toujours choix complet
dans tous les prix

Nouveaux _^_^__^_______
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A la maison ^0%  ̂
spécialisée

i FAUBOURG DU LAC 1 - NEUCHATEL

SI vous suivez l'exemple des grands chefs de
cuisine et apprêtez vos viandes avec

ifdofjpHi
non seulement vous serez complimentée pour vos
talents culinaires — parce que vous servirez une
viande plus tendre et plus succulente que Jamais
— mais vous réaliserez encore des économies, car
la viande préparée avec Adolpli's garde Infiniment
mieux son volume et demande un temps de culs-
son Jusqu 'à 30 % Inférieur .
Pour moins de 8 centimes, Adolph's vous améliore
une livre de viande.
Participes au CONCOURS ADOLPH'S I
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La HASLER 99 est pour vous mj MilMW â
la machine à timbrer pour petites W <Ê  ̂ i

Henri Spaetig* I JUl̂É 1
LA CHAUX - DE - FONDS
Rue Jaquet-Droz 45 - Tél. (039) 2 22 41
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Qu 'est-ce qui se passe ici ? / fei^^y

Ahaah ! . . . Une affiche pour Signor Ravioli , / Û^^l
c'est à dire pour „ses" raviolis Roco. Et pourquoi? / vèlSsPjj/

Parce qu 'il y a 20 ans , exactement , qu'existent ^^Sr?!/
les raviolis Roco en boites, pour la plus grande joie
des ménagères et des gourmets.

in y ^.-mRaviolis J [3P

En boîtes de 5 grandeurs judicieusement échelonnées. Avec poiots Juwo.

Hygiène
de la circulation
sanguine

Notre organisme dépend dans une grande me-
sure de l'activité du système circulatoire, du cœur
et des artères; constipation, maux de tête fré-
quents, épuisement rapide, vapeurs, vertiges,
hypertension sont autant de signes de troubles
circulatoires.

C'est pourquoi l'hygiène de la circulation est
d'une importance primordiale pour les hommes
et les femmes de plus de quarante ans soucieux
de rester en bonne santé: il faut prendre beaucoup
dé mouvement en plein air, faire des exercices
respiratoires quotidiens, adopter une alimentation
raisonnable avec beaucoup de légumes, moins de
café, d'alcool et de tabac. Ces mesures seront effi-
cacement soutenues par une ou deux cures an-
nuelles de désintoxication et de régénération du
coeur et des vaisseaux.

La cure d'Artérosan est particulièrement in-
diquée grâce aux quatre plantes médicinales éprou-
vées que ce remède contient: L'ail stimule la cir-
culation, nettoie le sang et les vaisseaux, le gui
abaisse la pression, l'aubépine calme et fortifie
le cœur, la prèle favorise l'élimination des déchets.
Celui qui veille à avoir une bonne circulation
souffre moins de troubles de l'âge.

L'Artérosan se vend dans les pharmacies et
drogueries sous forme de savoureux granules au
chocolat ou de dragées sans aucun goût; la boîte
pour une semaine fr. 4.65, la boîte triple pour
une cure au prix avantageux de fr. 11.90.

Tarif des abonnements
en France à la «Feuille d'avis

de Neuchâtel»
1 an . . .  Frf. 4200 
6 mois . . . Frf. 2200.—
3 mois . . . Frf. 1200 

Doifllclle de souscription :
SOCIÉJTS CIVILE D'ORGJU-IISATION

ET DE PRESSE
6, rue Rabelais , LYON 3mo
Compte de chèques postaux

l Lyon 3366-31



Studio-bureau
neuf de fabrique , se composant de :

1 divan ,
2 jolis fauteuils ,
1 bureau noyer de belle exécution ,
1 guéridon ,
1 lampadaire de salon,
1 grand abat-jour ,

les 6 pièces , pn QQfl
livrées franco l ili OtfUi*

Ameublements ODAG Fanti & Gie
Couvet, Grande-Rue 34-36

Tél. (038) 9 22 21

IfEOTfll 1 Mazout  sur 5 en fonct ion  en Suisse est 1 VESTOL (fr^̂ ^̂ i
Le SGCTSt dU bien-être . iLU I UL Contrôle annuel gratuit par la fabrique , service d'entretien par abonnement ll l1 ,. 'lili

Une chaleur confortable , rapide, économique , la propreté par le chauffage au mazout lî J lf~3T""| \

(laffll ' ' téSS^̂  \kX/ÉÈ) 'a 1uâ  ̂ SUiSSe aU même priX... en belle fonte êmaillés Castor 1 j |Q| j

1 ;y|j j- A^̂ M rJ
Tr *W . W ESTOL c'est plus sûr 11 il  11

„- • \=̂ =Ë£BS î y?S[ '¥^ ŷ\̂ ^^̂ ^^ f̂i Conçu et fabriqué par 

AUTOCALORA 

S. A. - VEV EY I Jllll ||||||||i \f
"̂  Nos autres fabrications : Brûleur suisse THERMEX Conditionneurs THERMATiC . NATIONAL ^̂ ==52

NEUCHATEL : VESTOL-SERVICE J.-P. Wyss , G.-Farcl 10, Serrières Tél. (038) 5 44 25. Cretegny & Co , G. Sydler , ferblantier , 30, Tertre , Neuchâtel .
PESEUX : Beck & Cie, quincaillerie. — René Billaud , ferblanterie.

é m̂Ê Fiat 600 >
des housses propres ,

durables, avantageuses

W. Ruegsegger
Sellerie d'autos

Tél. (038) 6 91 06 V A L A N G I N
vous établira volontiers

une offre  sans engagement

f "" TAPIS" "ï
I 

bouclés, dessins nouveaux , très mo-
dernes, première qualité , 200 x 300, fl

Fr. 209.— et 250.—

j R.Spichlqërsn j
1 SPÉCIALISTES '
I NEUCHATEL Place-d'Atmes 6 ¦
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BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à rimprimerie de ce journal 3
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y WŒÊÊtS .̂
K 0|j? ŜEKv - '
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I Un produit de marque WALZ & ESCHLE S. A., Bâle

f fromages irais à la crème ]
tf (pasteurisés) I

I ^PETIT-SUISSE' ET "CARRÉ' I
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L'HIVER APPROCHE i Appareillage MûtfnWOfTÛO

TU ICI René Schenk _" ™ïges
I II I L L -y?»r- ! r. Gross K1S^p™tBjj uur vu» Hôtels, restaurants,
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La véritable évolution
qui est en cours en U. R.S.S.

La j eunesse et l'armée réclament aujourd 'hui (et de plus en plus
vigoureusement) une «démocratisation» du p arti communiste russe

Mailgré l'attention soutenue avec
laquelle l'Occident suit la situation
interne de l'Union soviétique, un fait
primordial lui est demeurée jusqu'à
présent presque complètement incon-
nu. Celui notamment qu 'une évolu-
tion profonde est en cours dans le
parti communiste de l'U.R.S.S.

Ouvrons déj à une parenthèse. Le
peuple ru sse, même maltraité et op-
primé par ses dirigeants restait tou-
jours passif. L'élite intellectuelle,
par contre, critiquait fréquemment
et violemment — . surtout depuis la
seconde moitié du XlXme siècle —
le système tsariste, se perdant dans
d'interminables discussions sur les
réformes "h réaliser. La passion pour
ce genre de débats — théoriques et
stériles, mais suscitant une atmosphè-
re d'enthousiasme artificiel — cons-
tituait un des traits les plus carac-
téristiques des Russes évolués. C'est
précisément dans ce climat que se
forma la mentalité d'une grande par-
tie des « vieux bolcheviques ». Aussi
pour eux, la doctrine de Marx était-
elle une « foi intouchable » et une
« directive suprême > , déterminant la
solution de tous les problèmes de
l'existence.
De là doctrine aux réalisations
Cette doctrine, comme on sait , fut

finalement appliquée et les nouvelles
générations purent observer libre-

ment les résultats d'une telle expé-
rience. Or, ces résultats n'étaient édi-
fiants pour personne: La déception
envahit donc les cœurs. Vint la guer-
re et des millions de soldats soviéti-
ques constatèrent que les conditions
de vie des masses étaient infiniment
meilleures à l'Occident qu'en U.R.S.S.
Pourquoi ? Elevés dans le commu-
nisme, ne connaissant que lui, ils
ne blâmaient pas le système comme
tel, mais son manque d'évolution et
la rigidité de son application.

Il n'y avait pourtant pas moyen de
souffler mot. Staline, devenu prati-
quement un demi-dieu omnipotent,
réduisait le pays et le parti au mu-
tisme. Cependant , ce mutisme obliga-
toire dura trop ; il devint suffo-
cant. C'est pourquoi, à peine le
vieux dictateur ferma-t-M les yeux
que les murs du silence s'écroulèrent
avec fracas.

Quand la critique réapparut
L'évolution se produisit d'abord en

Ukraine, au Caucase et dans d'au-
tres régions méridionales de
l'U.R.S.S., où les membres du parti
se mirent à critiquer avec violence
le système stalinien, donnant libre
cours à leur haine. Peu après la mê-
me vague de blâme gagna d'autres
milieux politiques. Les nouveaux
maîtres de Moscou cherchèrent alors
à tranquilliser les esprits, en promet-
tant d'améliorer les conditions d'exis-
tence quotidienne des masses. Cela
ne donna que des résultats limités.

L'irrespect des jeunes
pour les dieux morts

De fait , le ferment de la critique
continuait — et continue toujours
— à se manifester et à « travailler s>
le parti. Selon des sources absolu-
ment dignes de foi , les jeunes com-
munistes de l'U.R.S.S. désirent au-
jourd'hui des « réformes » profondes
et osent même les réclamer à haute
voix. Us n'ont aucune vérération pour
les théories de Marx , qu'ils appellent
un « Talmuid antique », dont la va-
leur est sujette à caution, car il fut
écrit bien avant l'époque de la gran-
de industrialisation. Ces principes
ne sauraient donc — soutiennent-ils
-— guider ceux qui connaissent et
comprennent les temps modernes.

Changer non le régime mais
le fonctionnement du sytème
U est fort significatif que l'on se

permettre actuellement d'énoncer de
semblables propos. C'est là une for-
me de réaction contre un passé au
cours duquel le pieuple russe fit
d'énormes sacrifices sans rien obte-
nir en échange. C'est aussi la ma-
nifestation de l'abandon progressif
d'une idéologie, sans que soit aban-
donné pour autant le régime auquel
elle d'onna naissance. Personne ne
pense, en effet , à la possibilité de
modifier le système totalitaire. Ce
qu'on désire c'est un changement
profond du • fonctionineriient de ce
système afin que la vie devienne nor-
male et que les masses obtiennent
les avantages depuis si longtemps
promis.

Contre les décisions secrètes
A cette fin on demande que la

constitution de l'U.R.S.S. cesse d'être
lettre morte et soit appliquée prati-
quement. On réclame surtout — et
cela avec une insistance croissante
¦—• que soient supprimés les organes
du parti , qui se réunissent en secret,
délibèrent en secret, et prennent, en
secret aussi, les décisions contre les-
quelles on ne peut protester. Ce qui
se fait — dit-on — doit être accom-
pli au grand jour et non seulement
les privilégiés, mais tous les commu-
nistes doivent avoir la possibilité
de le critiquer.

Ces revendications sont pleinement
appuyées par plusieurs maréchaux
et généraux de l'armée rouge, qui ont
toujours désiré connaître l'activité
du parti et ne plus avoir à obéir à
des ordres soudains, souvent inexpli-
cables et injustes. - I

Les dirigeants actuels
n'ont guère de prestige

On désapprouve et on critique avec
insistance aussi le fait que les diri-
geants actuels de la Rus,sie ne jouis-
sent dans le pays que d'un prestige
très limité. Aucun d'eux n'a su. s'en-
tourer d'un « mythe » et, par consé-
quent , aucun ne peut aspirer à la
position de Staline. Tous sont con-
sidérés comme des hommes médio-
cres, sans grand talent ni courage.

La possibilit é d'une nouvelle « ré-
volution de palais » préoccupe assez
peti les gens qui vivent hors de la
capitale. Pour les leaders commu-
nistes de province « ceux de Moscou »
se valent. Ce qu'il faut, selon eux,
c'est une réforme —¦ non pas un
changement ! — une réforme du ré-
gime actuel, qui ferait finalement
marcher sans grincement l'immensie
machine de l'Etat.

Discussions « à la russe »
D'un tel changement on parl e et

Ton discute abondamment. Jusqu'ici
il ne s'agit que de discussions « à la
russe », c'est-à-dire théoriques et
sans grands effets directs. Mais ces
discussions sont devenues ces der-
niers temips tellement fréquentes et
enflammées que leur écho se fait
entendre jusque dans les pays satel-
lites. Ainsi , 375 activistes communis-
tes hongrois, envoyés en U.R.S.S.
pour une période d'entraînement et

d' « endootrination », sont revenus
imbus de théories nouvelles, procla-
mant la nécessité de « démocratiser
le parti », une idée qui ne leur serait
jamais venue auparavant.

Cette résurrection partiell e d'une
opinion publique — limitée aux mem-
hres du parti , mais une opinion tout
de rijême — ne peut certes avoir de
c-wÉsêquenoe? immédiates. Il y a»là
pourtant un fai t haut ement signifi-

( càitif qui permet de ne pas exclure
une lente transformât!on du régime
soviétique et qui , par ailleurs, prive
les maîtres de l'U.R.S.S. d'une par-
tie de leur liberté d'action, illimitée
au temps de Staline.

M.-I. CORY.

D'où vient l'état civil des maladies?
Récemment, dans un hôpital bri-

tannique, les infirmières eurent la
surprise ' de trouver sur la feuille
d'observation d'un malade la men-
tion « Yoo-Yoo », en guise de diag-
nostic. On découvrit enfin qu'il
s'agissait d'une confusion. Un jeune
médecin, encore peu habitué aux
usages, avait un peu mélangé les
lettres. II voulait marquer, en fait,
« yOO-yOO». Ce signe mystérieux
est employé en Grande-Bretagne
pour indiquer : « origine et locali-
sation du mal inconnues ».

La nomenclature des maladies
n'est d'ailleurs pas loin de ressem-
bler à une tour de Rabel. L'origine
de certains noms remonte aux plus
antiques civilisations, alors que
d'autres viennent seulement de re-
cevoir leur baptême. Certaines ma-
ladies portent le nom du savant
qui les a découvertes, d'autres sont
désignées par leurs symptômes ou
par les causes qui les déterminent.

De nos jours, le savant qui dé-
couvre une nouvelle maladie lui
cherche un nom d'origine latine
ou grecque, de manière à se faire
comprendre par les médecins du
monde entier. Ainsi, on vient de
découvrir cette année une fièvre
pharyngo-conjonctivale qui affecte
le pharynx et les paupières. Le pre-
mier mot vient du grec, le second
est d'origine latine.

Certains noms anciens prêtent
cependant à malentendu. Ainsi, le
terme « malaria » figure toujours
dans les dictionnaires médicaux,
bien qu'on sache depuis quelque
65 ans que le paludisme est causé
par un moustique, et non pas par
l'air vicié.

Le cancer est probablement le
plus ancien terme de la médecine.
Les Romains l'appelaient ainsi, par-
ce que la tumeur maligne ressemble
dans ses ramifications aux pinces
et aux pattes d'un crabe. Les Grecs
le désignaient également par le mot
qui signifiait « crabe » et il est pos-
sible que l'analogie remonte aux
Rabyloniens.

Mais les noms changent égale-
ment. Ainsi, la tuberculose s'appe-
lait jadis « consomption », parce
que le mal « consumait » sa victi-
me. Le nom actuel, d'origine lati-
ne, se réfère aux tubercules, c'est-
à-dire aux nodules qui se dévelop-
pent dans les tissus du malade.

Des maladies innombrables por-
tent le nom du savant qui les a dé-
couvertes. La coutume est vénéra-
ble : il y a plus de deux mille ans,
Hippocrate fut le premier médecin
à donner son nom à une déforma-
tion appelée « doigts hippocrati-
ques ». L'exemple fut largement
suivi, comme on peut le constater
dans n 'importe quel dictionnaire
médical , depuis la maladie d'Acosta
(le mal des montagnes), jusqu 'à

celle de Zahorsky (un trouble
musculaire rare).

Naturellement, les noms peuvent
varier d'un pays à l'autre. Ainsi, la
brucellose est encore connue sous
les noms de fièvre de Malte, fièvre
de Chypre, fièvre méditerranéenne,
fièvre napolitaine, ou encore fièvre
de chèvre.

La syphilis doit son nom à un
médecin qui fut aussi un poète. En
1530, ,  lé médecin italien Girolamo
Fracastoro composa un poème en
latin où il était question d'un ber-
ger nommé Syphilis que les dieux
punirent en lui infligeant cette ma-
ladie.

Outre leur nom savant, certaines
maladies ont aussi un nom .popu-
laire. Ainsi, l'anémie pernicieuse
s'appelle maladie de Riermer.

Les . . maladies professionnelles
sont à l'origine de noms tels que :
cancer des ramoneurs, bursite des
femmes de ménage, toux des tisse-
rands, maladie des gaveurs de pi-
geons —• causée par le développe-

. ment d'un champignon — l'asthme
des boulangers, ou encore ce que
les Anglais appellent « la maladie
des vagabonds » et qui n'est autre
qu'une éruption causée par les
poux. sus.

L'AMIRAL RAEDER
LIBÉRÉ

L'ancien chef de la marine de
guerre allemande, qui jj vait été
condamné à Nuremberg, à la prison
à vie, a été libéré vu son âge

(79 ans) et son état de santé.

A ZURICH L'Union syndicale suisse
a fêté son 75me anniversaire
A ZURICH

(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)
Vendredi! ©t samedi, à Zurich, l'Union

syndicale suisse, die beaucoup la plus
puissante des associations ouvrières, a
célébré -.oui 75mie anniversaire, dans la
grandie salle du c Kongresshaus », déco-
rée des drapeaux de la Confédération et
des 22 cantons. Aux délégués des fédé-
rations et cartels syndicaux s'étaient
joints .me centaine d'invités, dont M.
Hoiemsbein, chef du département de
l'économie publique.

Congrès extraordinaire, à bous les seins
du terme, puisque les affaires adiminis-
toaitives m'y prirent guère de temps et
qu'il fuit avant tout commémara-bif.

Disoinis-le d'emblée, les organisateurs
avaient préparé ue piiogi-amme de hau-
te qualité. Au début de la séance solen-
oelle, l'orchestre et les chœurs du théâ-
tre municipal interprétèrent, sous la di-
rection de l'auteur, un prologue sym-
phonique de Paul Muller. Puis, la ba-
guette ayant passé entre les mains
d'Edouard Bantogs, ils encadrèrent les
diverses allocutions de pages de Beetho-
ven, die Bizet, die Verdi, dont ils don-
nèrent une puisj sain.be et sensible inier-
prétiabiotn. Quant ou prologue récite,
poème de Peter Kilian, il fub confié à
Mme Maria Becker, l'une des plus gran-
dies artistes de la scène alleiman.de.
;:;.jS[,bus avons retrouvé le même souoi
des valeurs le soir, puisque le dinar
était précidé d'une cantate de Georges-
Philippe Telemamii par les sociétés de
chants ouvrières et l'orchesibre de
chambre de Dubendioirf , sous la direction
de M. Giannini, et que les mieambiies du
théâtre municipal ont fadlt apprécier
leur art et leur talent dans des airs
d'opérettes ou d'opéras-comiques de
Strauss, de Rassinii, de Lehar, dams de
pittoresques ballets aussi. Um double
quatuor de « jodlens > ooaiubla lies vœux
dies délégués étrangers pour qui une
soirée helvétique sans musique populaire
n'aïuiraiJJt point tout som charme. Pendant
le repas, la mucique ouvrière des ca-
dets sie monltiria à la hauteur de nos
hommes fanfares . Le samedi enfin, l'as-
siemblée admiiniistiiatiive débutait par
l'ouverture 1812 de TchaïkovsJiy, dont
Patul Burkhard et l'archestre de Radio-
Zurich surent rendre toute la coJileur
et le [relief.

Mans lia parole «ut sa lairgie part a
côté de la musique. Il fallait saluer les
hôtes et souhaiter la bienvenue aux
centaines de délégués. M. Arthur Stei-
eier, présidant de l'Union syndicale
suisse, s'en acquitta en rappelant la
mémoire d'Harmanm Greullich, le père
spirituel du syndicalisme cous truc lit
dams niotre pays.

L'histoire de l'association
MM. Robert Bratschi, présidieint d'hon-

nieur, P.-H. Gagnebin, vice-président, et
D. Visant, membre diu comité syndical,
esquissèrent, dams chacune dos langues
nationales, l'histoire de l'association, die
sies luttes, die ses peines, die ses incon-
testables succès. Ils s'attachèrent à mon-
trer que les efforts pour l'émancipation
du monde ouvrier vont de pair avec le
développement des institutions démocra-
tiques eb ils ont eu la légitime fierté
die constater que ces efforts n'ont pas

été vains. L'un des ora-teu-ns n'a-t-il pais
pu s'écrier :

Après trols quai-ts de siècle , le syndi-
calisme a acquis droit de cité. Réglemen-
tant les conditions de travail et de sa-
laires, par des contrats collectifs , de plus
de 800.000 ouvriers de l'industrie privée,
IL est une force que personne ne conteste.
Tribunaux et partis politiques s'incli-
nent. Les premiers n 'ont-lls point Jugé
équitable que les non syndiqués qui
bénéficient sans vergogne du travail des
autres paient une contribution dite de
solidarité ? Cette contribution est , à no-
tre avis, insuffisante. Mais le seul fait
que la plus haute autorité juridique du
pays considère notre action comme bien-
faisante nous éloigne tout de même du
bon vieux temps des listes noires.

Le représentant du Conseil fédéral ,
en termes moins vifs, a fait écho à ces
paroles, insistant lui aussi sur l'é rôle
des associations professianmielles et sur
l'utilité de leur collaboration, avec les
pouvoirs publics, pour la préparation
des grandies lois économiques et socia-
les. Il a déclaré, en particulier :

Je pense à un autre domaine, où l'idée
de collaboration a évolué d'une manière
réjouissante. Je pense à la rëglenjenta-
tion de questions relevant du droit du
travail par des arrangements contractuels
entre les organisations patronales et les
organisations ouvrières. Alors qu'autrefois
les deux camps étaient toujours dressés
face à face , prêts au combat, on a appris
de part et d'autre, au cours des ans, en
y mettant de la bonne volonté, à discu-
ter, à se comprendre et, dans les affai-
res Importantes, à s'entendre spontané-
ment, sans que l'Etat intervienne... Il
faut savoir gré à l'Union syndicale suis-
se d'avoir reconnu, avec d'autres organi-
sations, le rôle considérable du contrat
collectif.

Et M. Bo'leusiieiin a marqué que
le désir de résoudre directement les pro-
blèmes du travail, sains recourir sans
cesse à la puissance de l'Etait est con-
forme à une juste notion de notre dé-
mocratie libérale.

Tonr d'horizon
Mais le discours Je plus important fut

celui de M. Arthur Steiner, conseiller
haibional et président de l'Union syndi-
cale suisse qui, en plus d'une heure,
fit le tour des questions actuelles, aussi
hien dams le domaine politique et so-
cial que sur 3© plan politique.

Son exposé, dont nous aurons sans
doute Foecaisiioin die i.epreuictre certains
points, atteste d'abord la farmie déter-
mination des chefs syndicalistes, de ne
point précipiter le mouvement ouvrier
dams lies aventures, mais de travailler
patiemment à l'évolubion qui a conduit
déjà aux conquêtes -dont le syndicalis-
me peut revendiquer lie mérite. Aux
c esprits impatients > qui voient dams la
révolution et les boutievensemients le sa-
lut des salainiése, "M. Steiner déclare :

Sl nous avons 'coopéré au développe-
ment de nos institutions démocratiques ,
ce n 'est pas pour les détruire demain.
Nous ne tissons pas une toile de Péné-

lope. Nous voxUons poursuivre notre œu-
vre de construction. Nous ne sommes
pas des démolisseurs. Notre démocratie
montre peut-être ici ou là des traces
d'usure ; mais les pièces usées peuvent
être remplacées.

Cette évolution toutefois va dans un
sens précis : Amener l'Etat à protéger
iwisonnablement les citoyens contre les
risques économiques et sociaux et, dans
cette tâche , les syndicats ont un rôle
important à jouer.

S'ensuit-ail que le syndicalisme, pour
qui la sécurité sociale constitue le pro-
blème essentiel, est le fourrier de l'éco-
nomiie dirigée ? A ceux qui lui ad res-
sent oe reproche, M. Steiner demande
si nos enfants ne boiven t pas un lait
c dirigé >, si par le jeu dos cartels et
des trusts, le consommateur suisse n'est
pas sensiblement limité.

Il n'y a aucune contradiction , décla-
re-t-il , entre nos conceptions économi-
ques et sociales et la démocratie. Nous
souhaitons une saine concurrence, cer-
tes, mais nous demandons l'intervention
de l'Etat chaque fois qu'il s'agit , en pé-
riode de pénurie notamment , de protéger
le porte-monnaie de gagne-petit contre
certains appétits.

Ayant appliqué cette doebrine à di-
verses questions, l'orateur conclut :

Soixante-quinze ans d'activité syndi-
cale n'ont ni appauvri le pays ni dé-
pouillé le patronat. Jamais la Suisse n 'a
été plus prospère, ni le revenu national
plus élevé. Si les syndicats n'avaient pas
pratiqué une politique raisonnable ins-
pirée par le souci de l'intérêt général ,
s'ils n'avaient pas fait preuve de disci-
pline, l'essor économique du pays n'aurait
pas la même ampleur.

Les autres orateurs furent MM. Egger,
conseiller d'Etat, et Spuhler, conseiller
communal municipal, qui saluèrent
TU.S.S. au nom du gouvei-mement et de
la ville die Zurich, Oldentoroeck, prési-
dent de la Confédération internationale
des syndicats libres, qui parla au nom
des délégués étrangers, Bringolf , au
nom du parti socialiste suisse, Herzo»?,
au nom des coopératives de consomma-
tion, Schmidi-Ruedin, au nom de la Fé-
dération des associations suisses d'em-
ployés, Jaggi, am nom de l'Union suisse
des paysans.

Mais tarait de paroles furent suivies
d^um acte qui doit port er témoignage du
vif esprit de solidaribé dont peut se
réclamer l'Union syndicale suisse. Sur
rapiport de M. Bernasconl, secrétaire,
l'assemblée unanime décida d'instituer
une « fondation de vacances » . Une pre-
mière somme die 500.000 francs sera
l'amorce d'un capital qui doit permettre
d'acheter, de construire ou die louer des
logements de vacan ces ou des homes de
vacances pouir enfants.

Ainsi se perpétuera le souvenir de ce
75me anniversaire, pour ceux-là aussi
qui n'ont pas eu le plaisir d'assister
à une manifestation parfaitement réus-
sie.

G. P.

Une statue de Colomb
pour Columbus

La ville de Gênes, cité natale de
Christophe Colomb , a décidé d'of-
frir une statue du grand homme
à la ville de Colombus, aux Etats-
Unis. La statue a été admirée par
les Génois avant son embarquement.

Les habitants de l'île de Klaksvig, dans les Féroé, se sont brouillés avec
le gouvernement de Copenhague au sujet de la désignation de leur méde-

cin. Le chef de la rébellion est le capitaine Heinesen (au centre).

Petite guerre sur ies îles Féroé

LIBÉRALISATION DU TRAFIC RHÉNAN
BONN , (A.P.A.) — Le trafic sur le

Rhi n est die nouveau libre dès le 1er
octobre. Le ministre de l'économie de
l'Allemagne occidental e a annoncé que
le sei-vice étranger dans le trafic in-
térieur allemand du Rh in, y compri s
Main et Neckar , sera admis sans con-
sidération des besoins économiques et
sans limite de valeur. Les1 autorisations
générales seront délivrées par la direc-
tion du trafic fluvial à Duisbourg. Elles
sont toutefois soumises à la condition
que les prescriptions juridique s et ad-
ministratives internes allemandes de-
vront 1 être observées.

Le gouvernement fédéral espère
qu'avec cette nouvelle libération du tne-
fic, l'exécution des recommandations de
de conférence rhénane , de 1952 pour
mie pleine libéralisation du. trafic d'ici
à fin 1955, sera rendue possible.

Création d'nn « pool »
da charbon pour la

navigation sur le Rhin
DUISBOURG , 29 (D.P.A.). —Un -pool»

du charbon pour la navigation rhéna-
ne a été élaboré mardi à Kettwig,
près d'Esaen, par la Communauté in-
ternationale pour la navigation sur le
Rhin. Les négociations à ce sujet du-
raient depuis le début de cette année
et avaient pour but d'éliminer la dis-
parité et les discriminations dans le
trafic de la flotte rhénane internationa-
le. Elles ont été conduit es par les re-
présentants des Pays-Bas, de la Bel-
gique, de la France, de la Suisse et de
l'Allemagne. Les parts dans le trans-
port du charbon seront de 14 % pour
l'Allemagn e, de 37 % pour les Pays-
Bas, de 9 % pour la France, de 8 %

pour la Belgique et de 2 % pour laSuisse. L'accord doit entrer en vigueur
au plus tard le ler j anvier 1956 et
aura une validité de trois ans.

Les négociations pour un « pool >
des céréales sont encore en cours. Le
problème des métaux non ferreux et
du bois rond est également à l'examen.
Les représentants die lia flotte fluviale
allemande oint proposé à leurs collègues
hollandais , belges , français et suisses
une partici pation plus importante dams
le trafic interne allemand. Mais une
telle participation serait limitée aiu
transport du charbon die la Ruhr de-
puis cette région jusq u'en Allemagne
du Sud. La proposition allemande a
été accueillie avec faveur par les dé-
légués étrangers. La participation de
la flotte étrangère au brafic interne al-
lemand sera discutée à nouveau au dé-
but d'octobre.
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CALMER sans déprimer
KAFA calme la douleur sans
déprimer. Est indiqué dans
tous les cas de

N É V R A L G I E S
M A U X  D E  T Ê T E

L O M B A G OS
R H U M A T I S M E S

Poudres :
action rapide, pour ainsi dire immédiate

Drag ées :
faciles à prendre, en tout temps , en tous
lieux; s'avalent rapidement , même

sans eau.

La boîte Fr. 1,60
D a n i  t a »  ph a r m  ¦ c I • »  «I d f o g u a r I  a •

A/ aâ attîcUô et noô documenta d'actualité

Rien n é9a,< r̂faJ^^M
Yj!-*̂ pour la lingerie fine

les tissus délicats
les couleurs sensibles

Aucun autre produit aussi actif
ne lave avec autant de ménagements

CINEMAS
Théâtre : 20 h. 30, La glorieuse aven-

ture.
Bex : 20 h. 30, Syhcopatlon.
Studio : 15 h„ 16 h., 17 h., 18 h., 20 h.,

21 li., La Fête des vignerons.
Palace : 20 h. 30, Les pépées font la lot.

CilEMET DU JOURVous transformez le foie de bœuf ou
de porc en un mets tendre et délicat st
voua le saupoudrez avec Adolph's, pro-
duit absolument naturel . Pour motaa de
8 centimes, vous améliorez de cette fa-
çon une livre de viande. — Qui nous
enverra l'appréciation la plus frappante
sur

yf dofaAi. ? :
Carte de recettes avec détails du con-

cours dans les magasins d'alimentation ,
h la Coopê, dans les drogueries ou chez
votre boucher.

Adolph's rend toutes les viandes plus
tendres et succulentes.



• OPTIQUE
• PHOTO

• CINÉ

Martin Luther
MAITRE OPTICIEN

NEUCHATEL - Place Purry 7 - Tél. 513 67
(Maison fondée en 1852)

Une parole de Napoléon
Napoléon I" était un de ces esprits qui con- visitée par des experts du monde entier, qui
çoivent immédiatement dans ses grandes lignes la qualifient de merveille d'organisation indus-
la structure d'un problème. Il avait cependant trielle. Enfin nos spécialistes de réputation
coutume de dire à ses maréchaux : « Soignez les internationale qui préparent les mélanges, diri-
détails ! » Napoléon savait que seule une entre- gent et surveillent la fabrication. En résumé
prise mûrement réfléchie et soigneusement pré- l'on peut dire que chaque détail est soigné
parée a des chances de réussite. encore mieux que ce n 'est le cas en général.
Ce n 'est pas l'effet du hasard si l'augmentation Aussi le fumeur remarque-t-il immédiatement
considérable des ventes des cigarettes Brunette que Brunette est d'une qualité insurpassable,
s'est poursuivie également l'année dernière et car aucune autre cigarette Mary land n est p lus
si Brunette s'est attiré plus de nouveaux amis douce, na  d 'arôme p lus fin. ^-—' ^
que les autres cigarettes Maryland. Un grand Faites Fessai d'acheter un t '/y &̂ BBE'Vm )
nombre d'éléments ont joué leur rôle: paquet de Brunette et vous ( (y r~%j£%f?
Tout, d'abord les tabacs , les meilleurs que l'on le constaterez également. VJ,© Ssd''r

puisse trouver au pays du Maryland, choisis fSPfÎF '"""
et achetés par notre propre expert qui se / ^ 7Fï\  lf l  FF)
rend chaque année aux Etats-Unis, afin de (C/ ^^nf l f l/f ^l/^JL<r̂
ne rien laisser au hasard. Puis notre fabri que I tyJ^^^ ^̂-^̂ ^^

^

de Serrières, une des plus modernes d'Europe, (u/ ' <̂
20 cigarettes 95 ct.

Format normal avec et sans filtre
Long format seulement avec filtre

Les FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES S.A., à Serrières-Neuchâtel , accueillent tous les visiteurs les jours suivantai
mardi, mercredi , jeudi , ainsi que le premier lundi et premier samedi du mois.
Visite commentée (en français et en allemand) à 9, 10, 11, 14, 15, 16 heures. Prière de s'annoncer en téléphonant au n° (038) 5 78 01.
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Liidin.
0 Penser à l'hiver sans souci - .- Ip̂ L JB H|
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est chose possible avec un ^̂ j r̂ t&y &fr-yyy

calorifère à mazout „LUdin-Oil". De sa con-
struction originale, il résulte aujourd'hui un
produit éprouvé de premier plan, ayant tous
les avantages d'un appareil de chauffage
moderne et techniquement parfait.

_mm^^ l̂^Ê r̂^^-^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^m^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ m fil e 'jj '̂. ̂ •*aS: ̂ ^MS..3c3:gHS t̂̂ ^S-^B £«&iâ

mm Maison LUdin & Cie. S. A.  ̂ ItS  ̂-Sl l̂î̂ Hffl B

|Yl la documentation „Ludin-0il" 33 l|K iB WM
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Belle maculature
à vendre

à l'imprimerie de ce journal

Hypertension f JmfàÊaÊ.- ft^
aux de 

>e<e

Palpitations / //jflp^̂ a^̂ Mi«lAî aîur£'

onnemen

'

eonfre les £t4ytl&6&&
de la circulation du sang

EN AUTOMNE
prenez dn

C» 
| '/- litre Fr. 20.55, H litre Fr. 11.20

I I T I l lAn  F130011 original Fr. 4.95. Extrait
l l v U l U l l  de plantes au goût agréable.

Chez votre pharmacien et drogulsts

MACHINES
A LAVER

modernes, électriques.
Deux belles occasions en
parfait état à enlever.
Bas prix. Tél. 5 34 69.

UNE BONNE ADRESSE
Si votre piano a besoin d'une révision,
renseignez-vous pour toutes réparations, polissages
et accorrtages auprès du spécialiste

FR.4NZ SCHMIDT, Beauregard 1 NEUCHATEL
Tél. 5 58 97 ¦ 38 ans de pratique

Automobilistes !
pour votre

intérieur d'auto
notre magnifique

couverture
de laine

au prix de :
Fr. 14.90
seulement 1

BIEDERMANN
Bassin 6 Neuchâtel

rÉfcjy^âifc^ÉfcA ÂÉî ^É^ÉÉÉÉÉÉÉfft ÉlifcÉÉÉÉ^ÉlftÉÉÉÉillMÉÉik
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" '"^SteMstaî, Un soulier d'une solidité éprouvée , ml^mmm M AML wk fe
œH&^3H^^ *^ \ Qui résistera aux « fantaisies s> de .* ^"i 1 %». Br

L^LI^LZ. I_IJ
A vendre d'occasion

S divans-lits
avec matelas en crin, et

deux lits
avec table de chevet , ma-
telas en crin pure queue.
S'adresser à M. Miorini ,
tapissier, Chavannes 12.
Tél. 5 43 18.

Sont vendus tout de
suite, à prix raisonna-
bles, belle

cuisinière
combinée, émail granité ,
bois et butagaz, ainsi
que table de cuisine et
tabourets, dessus lino.
S'adresser à B. Humbert-
Sandoz, Coffrane.

lèm WeË f i t  PR/A ***8* &J m̂

/ IP nûUVG3(J i^^SL^^^^^^ '̂' ClSSl S/Oif f f  / I Dissout toutes salissures de suite, sans effort // LC ' <W ^^^^^^^^^^^  ̂ Will m W l m W v M  JmW I I  ' 1
a è 9 • I I Même à leau froide, rinçage beaucoup plus facile /

QHUIQOI6SSIV6 SBf lS P6JH Ô, I Il rf ett pks  nécessaire d'ékouï\\an\er \e\mge / J
nhic nmnro nliie hlanrlm I / FAB enlève les taches sans peine i 3
£/li£ù ffl UfJÊ Ujt |»w) i/mM^iiGS / Donne en-outre parfum ef fraîcheur incomparables %

Draps, nappes et linges de toilette fleurent délicieusement bon ... les taies J3
deviennent si douces... les linges éponge reprennent l'aspect du neuf... ^ucun autre Produit de lessive n'offre autant d'avantages à la fois ! FAB |
les chemises sont plus faciles à repasser . . .  la lingerie reste toujours «* aussi extrêmement a.vantageux puisque les produits spéciaux-à tr-em- j|
douce et agréable au porter . . .  le linge de bébé est plus moelleux. per, àadoucir Veau, à rincersonudésormais-superflus.

f f îLMEmiMEiiirïmmif imx^MER^^



( Malades et
msM j convalescents

: ' SI * J• ^ 
-v;- A la Clini que Manufacture  de Leysin , M. Jules

« & Orsat confectionne de petits ressorts poux l'in-
| ;. " ' dustrie. Bien soigné , bien nourri , U prend quand
°* iy '' '¦ ¦yyyy . ¦>¦ même de l'Ovomaltine.

i ay y ' ¦ f.. :¦; . . "' : ,.;>v *:s
a y  :f sSÊ >'¦* «Je considère cette boisson comme très for-
-. -s??** , : '::aP' : 'fi t i f iun le  el très nourrissante. Lorsque j 'étais
t- ; . ' ' •' * * dans mon Jura , j 'en buvais hiver et etc. Je
S <*- 0 ^fc: '"¦ manquais  pas d'en prendre lorsque j ';j l-

§ Z * : : iSsi::'.:::.: ¦:':¦::;::.' .::.::... .:j. . .i ^slS lais assister à une manifestation sportive,
c j. Je faisais aussi beaucoup de vélo, et là , une

-o "S Ovo-Sport , c'est un soutien remarquable.»

1| QVOM ÎÏÏE
O O Dr A.Wander S.A., Berne

j  t Avant l'achat d'une machine à coudre

ff^~ffWT~ i PWg COMPARAISON S'IMPOSE

è^^~%zjt\ ¦ ¦ ^* ¦ ¦ dépasse tout

\^^^^^^^^ Des 

centaines 

de points ornementaux,
sans cames à changer, ENFILEUR AUTO-
MATIQUE, démarreur à pédale, ne reste

RflSI „ jamais bloquée.uwai voua recevrez gra-
tuitement dea prospectu»
avec prix et conditions de _ _ - m .Pa!6ment ' R NilflPh Neuchâtel
Adresse : ¦*• lldljdl Seyon 24a

Agence officielle Pfaff Se Pfaff-j Uplna

Tapis
Offre à saisir
quelques bouclés

très Jolis dessins, 190x290
cm,,

Fr. 65.-
BENOIT, Tél. 8 34 69

Présentation à domicile.
Crédit.

Appareil de

ciné sonore
16 mm., en parfait état,
à vendre 900 francs. —
Adresser offres écrites à
L. Z. 450 au bureau de
la Feuille d'avis.

y / ES'li r Kl ŷ ŷ^^^^ -̂^ -̂^ ŷ ŷ ŷ ŷ -̂^ f̂<^^^<^<^<^< -̂< ŝy^̂ ^̂ y^

I cdvajd eJ <
w vient d'ouvrir son atelier de couture W

<« H, rue Saint-Maurice, Ier étage ((<
u/ et exécute la gamme comp lète des commandes sp éciales \Û
// /  En outre, ne manquez pas de venir voir sa collection ///
f f }  de modèles prêt-à-porter w

1 MANTEAUX - TAILLEURS - JUPES 1

f cJve.jd.eJ i
\\\ SALON DE CONFECTION ET COUTURE \V
(si 11, rue Saint-Maurice , 1er étage - Tél. 5 43 46 \(<

'>V->^>0>àS>0>Vvà>*jVàj*î Va>->a> /̂>N

' \
Moi je ne repasse jamais

plus mes rideaux !

r~- _»- /&$$ ^N. A

Umé̂ É Ĵ ¦ 
X \  • ./^, ,

LES RIDEAUX EN VOILE

RHOVY L
ne se repassent pas : ils me font
gagner du temps et de l'argent

MIORINI
Tapissier - décorateur

Chavannes 12 - Tél. 5 43 18

V J
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LE PETIT POUCET
SY SERAIT RETROUVÉ...

j ^F"̂  1 / '•̂ ^̂ "  ̂
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... A VEC L 'HORAIRE
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dont le système est si simple
qu'un enfant peut le consulter

L'horaire « Eclair » est en vente partout au prix
de Fr. 1.50 l'exemplaire

4 _ ¦>
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Ouvrir! _^_3*?OB l'extrait de

_ m tomates Roco
.;, frais et

..#m.. 11 ju ste ce qu 'il

ta qualité la meilleure et la plus pure! ^S

Affaire accessoire
intéressante à remettre
Rendement 2000 à 4000
fr. l'an. Capital 8000 à
18,000 fr. (marchandises-
appareil). Adresser of-
fres écrites à K. Y, 449
au bureau de la Feuille
d'avis.

i$&l&y Une barbe douce ef confortable garantie
Il |pP  ̂ -V" 1 ramollit la barbe immédiatement — 

CÎ w JSC H
^
C lïl C  ̂I f ^^ ̂ ^JMBL-*. MÊÊ» ' "'-ià̂ isk 2 conserve la plénitude 

da sa 
mousse (J«E1 ^s^a

Huile combustible
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Huile combustible
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Huile combustible

BML ^mfTri <̂IM-ÛPBI //

Le combustible qui chauffe sans
laisser la trace de son passage

Huile combustible
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v
Le remède:

SCOTCH O^^.P ^P^a--' ¦ ^P -ai -B j  //mm.
<KÂJÊmWM,Bande adhésive fef^-/ v-0^^

Dans toutes les papeteries

C4mW >X~- '4mW >' ̂ ^ -< ^^ '- «SfflP^

A vendre

cuisinière
à gaz, a feux, four,
émaillée gris, marqua
« Eskimo ». S'adresser à
Mme Pierre Zabloz, ru»
des Granges 18, Peseux.

Beaux coings
à 40 ct. le kg. F. Holer ,
Collège 5, Colombier.

A vendra :
CALORIFÊRE o on bon
état, FOURNEAUX «n
catelles. O. Etienne, brio-
à-brao, Moulina 18.



BILAN PROVISOIRERevue des faits économiques
Les feuilles qui jaunissent et les

bordereaux d'impôt qui s'abattent
sur les conti'ibuables annoncent dé-
jà la fin de l'année. Il n'est donc
pas trop tôt pour dresser un bilan
provisoire de notre économie en
1955.

Comme l'a relevé M. Petitpierre,
président de la Confédération , dans
son discours lors de la j oui-née of-
ficielle du Comptoir suisse, à Lau-
sanne, l'expansion de la production ,
qui se poursuit depuis plusieurs an-
nées déjà, parait s'accélérer. Les in-
vestissements industriels, après un
certain ralentissement, reprennent
vigoureusement. La construction de
logements et de bâtiments indus-
triels atteint des niveaux exception-
nels. Le chômage demeure insigni-
fiant et il faut même faire appel de
plus en plus aux travailleurs étran-
gers. Seule l'agriculture ne bénéficie
que dans une mesure plus modeste
de la prospérité actuelle. Ses diffi-
cultés sont complexes et le plus sou-
vent difficiles à résoudre.

les emprunts publics, un moment
franchi, marque de nouveau la li-
mite au-dessous de laquelle il n 'est
pas possible d'emprunter à long ter-
me et c'est heureux, car la baisse
constante du taux de l'intérêt offre
en définitive plus d'inconvénients
que d'avantages.

M. Streuli , notre grand ai'gentier
fédéral , vient de le l'appeler au Con-
seil national : il est plus impoi-tant
de lutter contre l'excessive liquidité
du marché de l'argent que de prati-
quer une politique de baisse cons-
tante du taux de l'intérêt. Pour évi-
ter l'inflation toujours menaçante
en période d'abondance monétaire,
il importe en effet de maintenir une
saine proportion entre la masse
monétaire et l'ensemble des biens
disponibles. Or, depuis une année,
le solde passif de notre balance com-
merciale a augmenté de plus de 200
millions, l'exportation des capitaux
s'est aussi accrue, aussi bien par
l'émission de plusieurs emprunts
étrangers que par d'importants
achats en bourse de valeurs étran-
gères. D'autre part les constructions
industrielles et de logements exigent
des capitaux toujours plus impor-
tants.

L'heureux développement de no-
tre économie dépend essentielle-
ment de la progression de nos
échanges avec l'étranger, aussi bien
en ce qui concerne les marchandi-
ses que les services. En cinq ans,
nos exportations totales ont aug-
menté de plus d'un tiers, passant
de 3910 milliards de francs à 5270.
C'est avec les pays membres de
l'O.E.C.E. que l'augmentation a été
la plus grande. De 1950 à 1954, elle
a été de 60 % et seulement de 6 %
avec le reste du monde. Ce résultat
n'a été possible que grâce à la poli-
tique de libération des échanges
poursuivie par l'O.E.C.E., qui , si elle
n 'est pas parfaite , n'en a pas moins
just i f ié  la décision du Conseil fédé-
ral d'adhérer en 1948 au principe
de la coop ération intergouverne-
mentale. Evoquant enfin le problè-
me nouveau des relations scientifi-
ques internationales au sujet de
l'utilisation de l'énergie atomique,
M. Petitp ierre a a f f i rmé que la Suis-
se entend bien ne pas rester en ar-
rière dans cette évolution.

Consolidée par une longue série
d'années prospères, notre économie
jouit donc d'une remarquable stabi-
lité. Les résultats dé toutes les entre-
prises industrielles et commerciales
témoignent d'une belle activité et ,
malgré la concurrence étrangère, les
produits suisses trouvent toujours
des acheteurs en suffisance pour as-
surer la pleine utilisation de notre
capacité de production. Cette situa-
tion se t radui t  par des phénomènes
d'ordre f inanc ie r  qu 'il est intéres-
sant d'examiner  rap idement .

En premier lieu nous constatons
que le marché de l'argent et des ca-
p i taux  reste ext rêmement  liquide.
Certes la tendance de ces derniers
mois marque un raffermissement des
taux d'intérêts. Le seuil du 3 % pour

Mais d'un autre côté l'afflux des
dépôts du public dans les banques
reste considérable, 323 millions
d'augmentation dans les grandes

banques commerciales, 194 millions
en dépôts d'épargne auprès des ban-
ques cantonales pendant le premier
semestre de l'année. Si l'on tient
compte aussi des excédents du fonds
de l'A.V.S., qui se chiffrent par plu-
sieurs centaines de millions, on
constatera que les disponibilités du
marché des capitaux restent consi-
dérables et qu'elles méritent une at-
tention constante, aussi bien de la
part des autorités que des milieux
de l'industrie et du commerce inté-
ressés au premier chef au maintien
d'un juste équilibre dans la réparti-
tion des disponibilités monétaires.

Une doctrine, que l'on pourrait
qualifier d'officielle tant elle est dé-
fendue par les pouvoirs publics à
tous les échelons, veut qu'en pério-
de d'abondance d'argent l'Etat ne
diminue nullement les impôts, mais
accumule des réserves en prévision
d'années moins prospères, ce qui lui
permettrait, en outre, de résorber
en partie l'excès des moyens de
paiement.

Mais cette panacée fiscale vaut
moins qu'elle ne le paraît au pre-
mier abord. Il est d'exp érience, en
effet, que les impôts trop lourds,
reportés sur les prix de revient ,
font monter le coût de la vie et tous
les groupes économiques, salariés,

producteurs et consommateurs s'ef-
forcent de faire supporter par les
autres le plus possible de leurs chai--
ges fiscales. Il est d'exp érience aus-
si que plus l'Etat encaisse, plus il
dépense ; aussi les moyens de paie-
ment absorbés par les impôts sont-
ils promptement réintroduits dans
le circuit monétaire. Dans une éco-
nomie libre comme la nôtre , l'im-
pôt doit rester le moyen de donner
aux pouvoirs publics les recettes qui
couvrent leurs dépenses courantes
et ne pas devenir un instrument,
peu efficace au demeurant, pour
agir sur le marché monétaire.

Le bilan provisoire de 1955 est
bon. L'année se terminera comme
les précédentes dans des conditions
favorables pour l'ensemble de notre
économie. Mais de nombreux pro-
blèmes se poseront qu 'il faudra ré-
soudre à plus ou moins brève
échéance. Transformation du réseau
routier , tunnels sous les Alpes, ca-
nal du Rhône au Rhin. Le dévelop-
pement des recherches termo-nu-
cléaires, celui des app lications de
l'électronique apporteront de gran-
des transformations dans l'indu,s-
trie. Toutes ces activités nouvelles
exigeront des capitaux considéra-
bles, aussi ne faut-il pas se plaindre
d'en posséder trop, en apparence,
pour le moment.

Philippe VOISIER.

CHRONIQUE RéGIONALE
LA NEUVEVILLE

Double voie
la IVenvevilIe - GIcresse

(sp) Le Coins'eiil mun icipal est informé
que la coinmissian fédéna l'e d'estima-
tion du Illme arrondissement a accord é
aux C.F.F. l'envoi en possession anticipé
dies paredlles .sises entre la gaine et
Saint-Joux, ceci afin de permettre la
oomitimuatiou dies travaux entrepris pour
le doublement de la voie.

Service de la voirie
(sp) Vu l'aïugmienitaibion constante dies
tâches du service die la vaienie, le Con-
seil iniunicipal a décidé de proposer à
la prochaine assemblée m/um'ij ciipaite la
création d'un 4me poste de canton-
nier. L'engagement définitif d'un nou -
veau cantonnier prendrait effet au ler
janvier. Depuis plu s d'urne année déjà ,
le directeur des travaux publics doit
aivoiir 'recourus à du personnel auxiliaire.

Elargissement de la route
cantonale

(sp) Le Conseil municipal a décidé die
laisser en suspens , pour l ' i ns tan t ,
l'exaunen des oppositions présentées con-
tre le projet die correction de la route
cantonale SUT le tronçon Sainit-Jou x -
frontière communale de Gleros.se, L'au-
torité communale estime, en effet , qu 'il
convient d'attendre le résultait d'os tra-
vau-X préparatoires concernan t le rema-
n iement parcellaire partiel de Marn ins
avant de reprendre la procédure.

Pair ailleurs, un projet de d étourne-
ment  du village de Gléresse par le
sud est actuellement à l'étude ; son
adioption éventuelle aurait pour effet
de modifier le tracé die la route depuis
le hameau ée Chavamnes.

Les écoles primaires
ont trop d'élèves

(.sp) A la .suj i'te d'un rapport de l'ins-
pecteur des écol es primaires du Xme ar-
rondis sement , le Coniseil municipal a dû
se résoudre à d'cma.ndier à la commune
die Prèles die retirer ses enfamits de la
classe d'école die Cham,pfa.hy, cette der-
nière étalât trop chargée (30 enfants,
don t 12 provenant du territoire de la
commune de Prè les). Par ailleurs, l'au-
torité communale a décidé d'entrepren-
dre des démarches auprès de la direc-

tion de fiinstTOtio'n publique du can-
ton de Berne, afin d'obtenir une aide
supplémentaire en faveur die l'école de
Champfa'hy.

BIENNE
Le personnel enseignant

se fait rare
(c) Unie place d'iinisitnituiteur était à re-
pourvoir à l'écode primaire allemande
de Boujean-Mâche. Le Conseil de vi l le
a nommé définitivement à ce poste M.
Rudolf Bigler, mé en 1924, domicilié à
Bienne, seuil candidat. Il a abandonné
la profession de commerçant pour cin-
trer d!ans l'enseignement à la faveur
des circonstances actuelles qui lui per-
mirent d'obtenir, il y a huit jours, som
diplôme d'instituteur, aiprès n'avoir suivi
qu'un cours spécial de dieux ans.

Vacances scolaires
(c) Tons les établiisisemiemts scalaires die
la ville viennent de fermer leurra portes
pour deux semaines de vacances.

Le mois d'août en chiffres
(c) Le temps qu'i f i t .  — Le mois d'août
apporta 12 jours de précipitations, 5
d'orages , 3 de brouillard , 5 avec ciel
serein et 5 avec temps couvert, n tom-
ba 24 mm. d'eau. La température moyen-
ne lut de 18 degrés , la plus basse ayant
été de 8 et la plus haute de 29.

La population . — La population a
augmenté de 177 unités pour atteindre ,
à la lin du mois, 53.548 habitants ;
495 personnes vinrent s'établir à. Bien-
ne , tandis que 362 quittèrent la com-
mune. Il y eut 85 naissances et 41 décès.

Au cours des huit premiers mois de
l'année , la population de Bienne s'est
accrue de 1275 habitants.

Les nouveaux logements. — Deux nou-
velles maisons avec 36 appartements
purent être occupées et l'autorisation
de bâtir a été accordée pour 9 bâtiments.

Les accidents de la circulation. — 52
accidents de la circulation firent 44
blessés et causèrent pour 45.490 fr. de
dégâts matériels.

Nos hôtes. —• 6831 personnes (dont
3328 étrangers) descendirent dans les
hôtels de la ville. Le total des nuitées
fut de 11.765.

L'ef fec t i f  des écoliers romands. — Sur
un total de 4647 élèves primaires, il y
a 1396 écoliers de langue française. Les
écoles moyennes groupent 1804 élèves ,
parmi lesquels figurent 532 Romands,
soit 246 à l'école secondaire des filles ,
264 au progymnase et 22 au gymnase.

Parmi les lauréats des prix
de littérature du canton

de Berne, le Jura est bien
représenté

(o) Sur la proposition de la comimissiion
chargée de donner plus d'essor à la
littéi*ature bernoise, la direction de
l'instruction publique du canton de Ber-
ne a remis différents prix pour ré-
compenser des auteurs méritamits .

M. Hanis-Allhrecht Moser a reçu 1200
francs pour .son livre « Aus dem Tage-
buch » eines "Weltungliiuibigen » . Sui-
vent trois lauréij ts jurassiens : M. Jo-
seph Beuret-Franz a obten u 1000 fr.
pour l'ensemble de son œuvre, Margue-
rite Yerta Mêlera 500 fr. pour « For-
tun e » et M. jVIexandire Voisaird 300 fr.
pour - Ecrit sur un mur » . Les autres
Bernois récompensés sont : M. Frie-
drich Durrenmatit qui reçoit 500 fr., Ma-
ria Lauber, 500 fr. et Magcla Neuwoiler
300 fr.

La direction die l'im sti'uctiiioin publique
a en outre acquis différents ouvrages
qui seront remis aux bibliothèques ber-
noises et aux colonies suisses à l'étran-
ger, dont : « Seize poèmes anciens et
nouveaux de Lucien Marsaux et « His-
toire die la littérature d'Amérique fran-
çaise > de M. Vio tte , auteurs .jurassiens.

M. Virgile Moine, directeur de l'ins-
truction publique bernoise , a remis les
prix aux lauréats au cours d'une aima-
ble manifesta tioin qui s'est déroulée
à l'hôtel die ville de Berne.

GENEVEYS-SLB-COFFBANE
Succès canin

(c) Différents membres du Club de
dressage se sont rendus au Locle et à
Fleurier , pour y disputer des concours.
Voici les résultats obtenus : M. Hum-
bert , classe C, sani ta i re , lei- , excellent
avec 462 points  ; E. Purro, classe B,
défense , très bon avec mention , 396
poin ts  ; G. Koëtzlc , classe A , accompa-
gnement , très bon avec 249 points.
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I W iiiiillllilW^M œÊ • Mm.. .  que ça sent bon ! . ..comme elle est molle ! . ..quel bon goût de beurre ! Z
M * ~' y ' mr \ Vous n'en reviendrez pas en ouvrant Quelle odeur alléchante 1 Vite une II n'y a plus qu 'à laisser fondre sur la q
K ïïïïJF • la première fois votre paquet petite dégus ta t ion . . .  mais oui , tout langue ce morceau de graisse. Quelle JBEI WÊttfâ£&' ' y?Êf * d'ASTRA 10: quelle belle couleur simplement avec le doi çt  — cela va finesse , quelle agréable sensation de *
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î ^ .>- 'il • ASTRA 10 est le résultat d'un pro- malléable , donc très économi que — marque chaque repas d' une «touche ".
SX &! • cédé de fabrication sp écial , d' où son en vérité , c'est la graisse au beurre d' or< — rare délicatesse qui tente le •

MACHINE
A ÉCRIRE

portative en parfait état,
a vendre. Belle occasion .
Tél. 6 34 69.

«FIAT
1900 »

A vendre fourgonnetU

« Topolino »
en bon état de marche.
Prix 850 fr. Tél. (098)
6 44 82, Boudry .

Particulier offre â
vendre sa

«VW » 1952
de luxe, en parfait état ,
pour raison d'athat d'une
voiture américaine. —
Adresser offres écrites ft
Q. C. 388 au bureau de
la Feuille d'avis.

modèle M.6S, à l'état de
neuf , 17,000 km., à ven-
dre à prix Intéressant. —
Tél. 816 28.

A vendre pour cause
Imprévue,

« Fiat 1100 »
6 OV, toute neuve, dé-
douanée en septembre
1»5S, roulé 400 km., taxe
st assurances payées jus-
qu'à fin 1966. Prix avan-
tageux. Ecrire sous chif-
fres P 6839 N à Publi-
citas, Neuchâtel.

Peugeot 202, noire, soi-
gnée, en parfait ordre de
marche, chauffage, à ven-
dre, 1450 fr . Tél. 5 50 53.

• &ES SP©ffiTS •
AUTOMOBILISME

L'A.C.S. se déclare favorable
à la reprise des compétitions

La commission sportive nationale de
l'Automobile-club de Suisse, dans sa
séance du 28 septembre 1955 s'est avant
tout préoccup ée de la situation actuelle
et future du sport automobile. Elle res-
te convaincue de l'utile contribution des
courses aux progrès techniques réalisés
dans la construction des voitures de
tourisme, .aucune raison valable n'au-
torise à penser que désormais cette in-
fluence heuieuse ne s'exercera plus,
aussi l'Automobile-club de Suisse ac-
cordera-t-il , comme par le passé, tout
son appui au sport automobile.

Désirant assurer dans toute la me-
sure du possible la sécurité du public
et des concurrents lors des futures ma-
nifestations sportives automobiles, la
commission sportive nationale a pris
les décisions suivantes :

1) Une commission sp éciale choisie
dans son sein soumettra les parcours
des courses de vitesses en côte à un
examen approfondi et vérifiera dans
le détail les mesures prises pour éviter
les î-isques d'accidents.

2) Les circuits de vitesses seront sou-
mis à un contrôle identique. De plus,
la séparation des catégories de voitures
sera étudiée de manière à éviter que des
véhicules de puissance et de vitesse dis-
semblables ne se ti-ouvent en concur-
rence en même lemps sur le même cir-
cuit.

.')) L Automobile-club de Suisse sou-
mettra aux autorités sportives imtema-
nales ses idées concernant l'avenir du
sport automobile. Il désire que son dé-
veloppement se fasse dans la recherche
de progrès techni ques mieux en rapport
qu 'actuellement avec les besoins nor-
maux de l'économie et de la sécurité
automobile.

HOCKEY SUR GLACE
Chaux-de-Fonds

prépare sa première saison
en ligue nationale A

A l'approche d'e l'ouverture de la sai-
son die hockey sur place et à l'issue d'e
lia pêiriodé dies traimst'ontis , nous pouvons
«nmiomeer comment se présentera 1e ben-
jamin die la ligue naitiionallie A, le H.-C.
la Chaux-de-Fonds.

A peu die chose près, lil se préisenteina
diams la foraiiat iioin die l'am passé, puis-
que l'absurde acceptation d'un nouvel
article diu règlement, te prive die ren-
gagement de tout nouveau joueur ayant
disputé pins die tirais maitiches an ligue
nationale A ou B. Cependant, lies diri-
geants chaux-de-fomniens omit fait um
louable effort afin die renforcer qiuiel-
quie peu leur foinmaitii'on qui , laan passé,
a conquis die haute lutte sion aisoensiion
en ligne iniaitiion»le A.

Un seul transfert die valeur, puisqu'il
s'agit d'un jaunie , pouin-a être iniicorpo-
iré dans l'éqiuiipe faniioin. Il s'agit d'e
Chaippails des Youing Sprinters. Quant à
Pfistier , qui a. égailemient. signé avec le
H.-C. la Chaux-die-Fondls, 11 seira con-
traint dfattanidre ume saison et évoluera
en séinie A, c'esit-à-cliire avec la secondie
équipe. Mais , le public chaïux-d'e-foininiler
me maraquei-a eantaiiiii'eni'ent pas die ven ir
l'applaudir lors dies matches amicaux .

Quant à paii'ler dœ «océans, tou s res-
teront à leur poste, exception faite die
Hiiimnielreich qui est parti pou r l'étran-
ger.

En oe qui comoermie le Canadien Do-
imenloo, sou annivée est attendue pouir
oe dlébut de semaine, son contrat com-
me enitu-aiuieur-jou eur lui ayant été re-
nouvelle aiu mois die maris passé, déjà.

Aiinisl , le H.-C. la Chaïux-cle-Fomcl s
pouroa compter smr les joueuins suivants
pour sa nouvelle saison :

Gardien : Conrad ; aainières : O. Del-
nino, Tinembanit, Muiller et Vuille ;
avants : Domenico, R. Delnon , Bagnoud ,
Ghappuls, Liecht i, Pethonnd eit Channot.

Pour soin premier match d''eniitii'ajne-
mienit , le H.-C. la Chaux-de-Fondisc joue-
ra à Genève, contre U.G.S., diimajuchc
prochain. Mails une manifestation qui

AU CEJP D'OR
Bel assortiment de vins italiens
W. Gaschen - Tél. 5 32 52 - Moulins 11

aittiirera certainement la. foule anux Mé-
lèzes, sera le ppemiier tournoi que met-
tra suir pied les Cbaux-de-Foniniiere. En
effet , les 5 et 6 novembre, quatre équi-
pes évolueront aux Mélèzes. Pour 1e mo-
ment, les pourparlers sont encore en
oouirs, mais Milan-Inter a déjà donné
san accord.

Enfin , pour ce qui est de l'ouverture
die la patinoire dies Mélèzes, elle est
pj iévraie pour le début de la S'emaiine
prochaine, si tes conditions atmosphé-
riques le pei^mettent.

Young Sprinters à Genève
demain soir

Cette saison, Genève sera la première
ville de Suisse à ouvrir sa patinoire
artificielle. Grâce aux bons résultats
acquis l'an dernier, le Conseil munici-
pal! et M. André Blainic en particulier , ont
décidé de donner à la ville lumière du
bout du lac, la place qu'elle mérite. Aus-
si, a-t-elle agrandi la surface de glace
et la patinoire du Pavillon des sports
possède désormais les dimensions régu-
lières et exigées par la Fédération
suisse.

L'inauguration de la piste de glace
aura lieu, mercredi 5 octobre. Pour que
cette première soit une réussite, les di-
rigeants genevois ont fait appel à la
deuxième formation de Suisse de hoc-
key sur glace, le Young Sprinters.
Ainsi la formation genevoise , où seront
group és les meilleurs joueurs des deux
teams du Servette et de l'Urania et cela
avec leurs deux entraîneurs canadiens
dont Girard , pourra présenter une ren-
contre digne des plus belles parties de
ce sport qui s'implante de plus en plus
à Genève.

C. PAVRE.

Lausanne H.-C.
s'est sérieusement renforcé,

mais...
De notre correspondant de Lausanne :
Le président du H.-C. Lausanne vient

de donner à la presse quelques rensei-
gnements sur les tran sferts de j oueurs.
On sait que le délai pour les mutations
échéait le 30 septembre.

Parmi les départs, il convient de ci-
ter : Hilnagen , qui jouera avec Château-
d'Oex. Aubry, Mutzenberger et Zurbu-
chen se sont enrôlés sous la bannière
d'Urania. Délia et Grueniger sous celle
de Servette. Hausman s'en est allé à
Bâle. Pfister à la Chaux-de-Fonds.

De la vieille garde restent, par con-
séquent : les gardiens Moos et Nicole,
les arrières Thut , Schop fer ; les avants
Naef , le Canadien-entraîneur Denisson,
Ischi et Nussberg.

Les arrivées compenseront largement
ces départs, d'autant mieux qu'il s'agit
de plusieurs internationaux. Citons : le
Neuchâtelois R. Catti n qui , après un.
stage au Grasshoppers , revient dans la
capitale vaudoise ; Michel Wehrl y, qui
a joué seize fois en qualité d'interna-
tional et qui nous vient des Young
Sprintei-s ; le Bâlois F. Zimmei-mann,
quinze fois international ; E. Friedrich,
du Club des patineurs de Zurich. La
cage lausannoise sera défendue par O.
Stemp fel qui nous vien t de Gottéron,
ct. qui s'est déjà fait un nom en li-
gue B.

Malheureusemen t, par le fait d un
règlement dont le moins que l'on puisse
dire est qu'il est draconien, ces cinq
joueurs ne pourront prendre rang dans
la première équip e en li gue nationale
B. En revanche ils pourront s'en don-
ner à cœur joie dans l'équipe qui , avec
toutes celles de ligu e A, plus Bâle,
Lausanne , Milan Intel', une ou deu x
équipes allemandes défendront leurs
chances dans la coupe internationale
créée par le H. C. Bâle.

Quant à d'autres nouveaux, mais qui
pourront participer au championnat do
ligue nationale B, il y a lieu de i-ete-
nir les noms de Ch. Hermann, ancien
élève des Grasshoppers puis joueu r de
Blue Staj -s (Lausanne). Uiker , l'entraî-
neur joueu r de ce dernier club, passe
aussi dans les rangs du L.H.C. ; Ran-
din, retour de Villars, Roth , qui se dis-
tingua avec Davos puis Rappenvil.

Bien que sérieusement renforcé, Lau-
sanne H.C. nous l'avons vu, ne pourra
faire qu'une saison honorable dans sa
ligue , mais compte sur la compétition
annexe ou les rencontres amicales, qui
seront abondantes, pour se signaler à
l'attention des sportifs. B. V.

^̂ ¦̂ "Tbeau tablier à lessive
yl^ contre envol de 15 couvercles de
/ paquets de lessive PROGRESS ou de

produit à laver la vaisselle NET GGG,
au total 15 couvercles supérieurs
(avec le prix ) de l'un ou l'autre pro-
duit indiffé re r ment. <di,̂ \

Grèce à la baisse de prix à Jm '*l£$$
ir. - .95 , 5 litres d' eau de rela- jd̂ P5|k£
vage NET ne routent plus que ffl^M
3/ < de centime. j l l  Û£/w-—

Straull & Cie , Winterthour SjjgSlŷ

Lassie
A vendre petit collle

écossais avec pedigree. —
S'adresser : tél. (039)
2 16 54.

Malaises dus à la constipation
La dragée Franklin , prise le soir, agit

pendant la nuit , facilite la digestion ,
débarrasse l ' intestin. Plus de malaises
le matin au réveil , vous voici fort et
dispos . Toutes phaj- macies et drogueries,
Fr. 1.80 la boite de 30 dragées.
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La moutarde Amora de Dijon est l'auxiliaire no 1 de la fine cuisine. Elle est
Indispensable sur Ja fable des gourmets. Elle donne du corps- et du piquant
aux mets. Elle amplifie la saveur des sauces. Elle relève la préparation des
légumes, des assaisonnements , des viandes, toutes choses auxquelles elle
mêle son arôme Incomparable.

Le tube de 100 g. Fr. 1.-
H Distributeur: 24, route de Veyrler , Carouge-Genève

NOS BELLES EXCURSIONS

Dimanche 9 octobre : BALE
Match international de football

SUISSE - FRANCE
Départ : B heures Fr. 13.—

(Billets d'entrée à disposition )

Festival d'opéras italiens
LAUSANNE, Théâtre de Beaulieu

« Le Trouvère » Samedi 8 octobre
« La Bohème > Samedi 15 octobre
« La Tosca » Dimanche 16 octobit

BILLETS D'ENTRÉE ET AUTOCAR :
Agence Strubin (Librairie Reymond)

Prix j Fr. 9.— Départ k 18 h. 30

Renseignements - Inscriptions

Tél. 5 26 68 M

I Librairie Berberat !̂P^ee\T8^
c |

* m mW1' :̂ ^m I?-'*!* Vr.^Sr
^ Mercredi à 15 h.

•ifrllffl » * JWP Pt IEKIH ^0. Titré français , Deutschertext
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Les personnes qui pourraient se défaire
de l'ouvrage intitulé :

« PROBLÈMES CONJUGAUX »
actuellement épuisé, rendraient service à
celles qui ne peuvent plus se le procurer
en librairie , en envoyant leur exemplaire à
l'auteur , le

Dr G. RICHARD
(Crêt-Taconnet 40, à Neuchâtel) qui le fera
parvenir à destination . Le prix sera naturel-
lement remboursé ; indiquer l'adresse de
l'expéditeur.

Devant un bon f e u  de cheminée,
dans le confor table  salon rose de

l'Hôtel Terminus
d Neuchâtel

profitez de la nouvelle chasse et venez déguster
le faisan à l'alsacienne

le rnlile île lièvre à la crème
les perdreaux sur canapé
arrosés des meilleurs crus

Passez vos ordres un demi-Jour d'avance, vous
serez bien servis

TÉLÉPHONE 5 20 21

H mr  OUS vous recommandons d'encaver maintenant  vos provisions d'hiver. : i
l̂  Malgré une saison défavorable, nous sommes en mesure de vous livrer ;
¦*• ' une marchandise saine et vous invitons à profiter de nos offres. j j

I Pommes de terre d'encavage 1
| 1er choix, triées, contrôlées |

Sacs de 50 kg.
pris an magasin :

+ dépôt pour le
| —~~~ !ZZZ ZZ  ̂ : sac r̂. !•—• I

RIllITJi.E 13 £0 p°ur iivrais °n
¦*¦¦¦ mob ^0 MA m m t m W U l m Ŵ i W  domicile dans rayon

— ' urbain , par sac : j

1 E'ÙNK 12.50 1
Les bulletins cle commande «  ̂ _ gm mm JH BHA A gfa
sont à disposition dans tous yp  H» «H I ¦ 1 H ii ¦L*
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Bar de la Rotonde
Une quinzaine sensationnelle

avec l'inoubliable

CLAIRETTE
de la radio , du f i l m  et télévision française
qui vous apporte le soleil et la gaieté du

Midi  par son tour de chant
De retour à la Rotonde, le formidable couple

de patins à roulettes

«LE S DONALD'S>
la charmante danseuse

«VIVIANE DARCY>
et le duo

Jack Aschwanden
Au dancing, l'orchestre RED FOX

I PRÊTS
de 200 à 2000 fr. sont
accordés TOUT DE
SUITE à fonctionnai-
res et employés à sa-
laire fixe. Petits rem-
boursements men-
suels. Discrétion ga-
rantie. — Consultez-
nous. Timbre réponse.
CREDITS - OFFICE
GÉRARD M. B O O S ,
place de la Gare 12
(Melrose), LAUSANNE

Tél. (021) 22 69 25
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L'ESPOIR
Société d'abstinence pour
la jeunesse recommence
ses séances MERCREDI 5
OCTOBRE, à 14 heures
pour les enfants de 7 à
13 ans, à la chapelle de
l'Kspoir , Elvole 43 a.

Invitation cordiale à
tous les enfants.

Le point sur Ti...
lorsqu'il manque, ce n'est plus un i I Pour les spaghetti,
c'est le sugo qui met le point sur Ci, N'oubliez pas d'uti-
liser cette délicate sauce à la napolitaine.* Elle se com-
pose de tomates, de viande finement hachée, d'herbes
aromatiques et de la meilleure huile d'olives. Elle est
vendue en boîtes sous le nom de Hero-Sugo.

* Recommandé aussi pour accompagner le riz , la purée de
pommes de terre , les gnocchi à la semoule ou au mais.

*fâ 3IJ* éfj fa iC  Hjpio»^

Délicieux.. .  *»_
et peu COÛteUX I Boîte 'A (4 portions) seulement >UQ Cts

Conserves Hero Lenzbourg

Graphologie
Ghirologie
Mariage

Surtout n'oubliez pas
de venir falre une con-
sultation chez

Mrae JACOT
Charmettes 13

NEUCHATEL
qui vous dira par l'étu-
de de votre écriture ou
de votre main vos ap-
titudes et vos chances
de bonheur etc. Reçoit
même le dimanche sur
rendez-vous. Tél. 8 26 21.

! La Chanson du pays de Neuchâtel j
[ groupe choral mljcte costumé (direction i
! Schroeter du quatuor Kaelin), accepterait !
J encore quelques bons membres. Se pré- !
( senter mercredi soir à 20 h., école catho- j
J lique des filles , ruelle Vaucher , ou télé- . J! phoner au 5 68 29. LE COMITÉ.L s
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l MET i l l  II vous semble bien

^*̂  ^^^t l0gement soit munie d'une bonne serrure. f

Mais n'est-il pas très naturel que vous-même, ainsi que les êtres qui
vous sont chers, vous vous garantissiez aussi des coups durs ? En . \
cette occurrence, justement, l'ASSURANCE FAMILIALE de M
«LA BALOISE» vous offrira protection et sécurité. - Outre ses H
avantages les plus marquants: paiement d'une rente après votre j
décès - versement d'un capital à l'échéance de l'assurance - somme \
supplémentaire en cas de décès par accident - rente et libération

Oà du service des pr imes en cas d'invalidité - service de santé - elle .ICAI1S3T prévoit égalej-nent comme dans les tarifs le plus souvent utilisés, 10

Mn ct ce^ a s""s y "''p r '!,l!C sp éciale, une t0:4
f INDEMNITÉ JOURNALIÈRE EN CAS DE MALADIE OU 

™

I 

D'ACCIDENT M

Le montant de l'indemnité journalière n'est assujetti à aucune res-
triction. Il est simp lement proportionnel au capital assuré. A ce point . |
de vue, «LA BALOISE» marche à la tête des compagnies d'assu-
rances et nous sommes enchantés de pouvoir, grâce à la suppression ;
de toute limitation, vous offrir une possibilité de prévoyance encore .
plus efficace.

Pouvons-nous vous soumettre, sans engagement de votre p art, un p lan de
sécurité?

Agent général pour le canton de Neuchâtel
L. Fasnacht, 18, rue Saint-Honoré, Neuchâtel

LA B A L O I S E
CO MPA G N IE D 'A S SURANCE S SUR LA VIE
VIE ACCIDENTS RESPONSABILITÉ CIVILE

Pendant le festival de la coiffure 1955,
à Paris

LE SALON INÈS
sera fermé les 10, 11, 12 et 13 octobre
Faubourg du Lac 6 Tél. 5 2412

On désire emprunter

3000 francs
remboursables en une
année, avec forts Intérêts
et bonnes garanties. —
Adresser offres écrites à
N. B. 452 au bureau de
la Feuille d'avis.

Malgré les transformations I

Au Friand
et

Coiffu re Kessler
place de l'Hôtel-de-Ville

restent ouverts

Entrées aux mêmes endroit!.
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Êtf 'fit Tortures - Sorcellerie

LJ| 
' Seul Tarzan ose défier ces danger*

i franco fernand U" f'!m  ̂
V0US ije

"
dra 
" ha!eilîe dU déblï* à '3 fî

" 6* U" deUXièltie film
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Agence pour le canton de Neuchâtel : Nom „. , f f *.
pour des renseignements gratuits et sans Rue - - -~ *-™J

engagement sur la fameuse machine à Lieu C55
coudre électrique à bras libre et dispositif A envoyer sous enveloppe ouverte ^^m
à repriser automatique B E R N I N A  affranchie à 5 cts. " ÏêSSB

MOT O - E COLE
spécialiste

J E A N  F A I V R E
Faubourg de la Gare 25 - Tél. 5 67 70



les vainqueurs de Peron
sont profondément divisés

L 'HORIZON ARGENTIN RESTE SOMBRE

La gauche pourrait bien en profiter pour créer
de nouveaux troubles

( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

On s'observe avec méfiance
On s'observe donc mutuellement

avec méfiance, et cela ne renforce
certes pas le « front démocratique »,
ni ne faci l i te  sa tâche. Cette tâche
est d'ailleurs extrêmement ardue.
Actuellement, le pouvoir se trouve
entre les mains des militaires. Mais
l'Argentine est aujourd'hui le seul
pays sud-américain où l'armée a
cessé d'être l'unioue force impor-
tante. Il y a, à côte d'elle, un prolé-
tariat et une classe moyenne, orga-
nisés par le « peronisme », et que
l'on est obligé de prendre très sé-
rieusement en considération. En
effet, il s'agit de plusieurs millions
d'hommes auxquels Peron — le pre-
mier dans l'histoire de l'Argentine
— avait assuré une considérable
amélioration de leur standard de
vie et des conditions de leur travail.
Ces nommes — bien que la lutte
conter l'Eglise eût diminué à leurs
yeux le prestige du dictateur — ne

désiraient point sa chute, craignant
de perdre alors les profits économi-
ques acquis. Peron tombé, les ou-
vriers croient leurs intérêts mena-
cés. C'est illogique, mais cela crée
une tension dont les extrémistes de
gauche pourraient profiter pour
susciter des agitations populaires et
des troubles, même sanglants.

Problèmes économiques
Les occasions ne leur manqueront

sans doute pas. La situation écono-
mique du pays est des plus com-
plexes. Une inflation — lente, mais
continue — est en cours. Il est pos-
sible que le changement du régime
freine ce processus. Si toutefois le
nouveau gouvernement n'insp irait
pas assez de confiance ou si des
grèves avaient lieu, la « crainte du
lendemain » l'accentuerait et l'accé-
lérerait.

En outre, il y a les problèmes du
déficit de l'Etat. Pour y remédier,
il faudrait avant tout diminuer les
dépenses improductives de ce der-
nier. C'est facile à dire, difficile à
faire. En tête de liste se trouverait
nécessairement la réduction du bud-
get de l'armée, exagérément enflé
par Peron qui cherchait ainsi à ga-
gner les bonnes grâces des officiers.
Ce sont toutefois les militaires qui
viennent de renverser le dictateur ;
ce sont eux qui tiennent — et tien-
dront probablement assez longtemps
encore — le pouvoir. On ne saurait
s'attendre qu'ils détériorent vo-
lontairement, eux-mêmes, leur pro-
pre situation économique.

Baisse des salaires ?
D'autre part , poussé par un na-

tionalisme violent et une ambition
illimitée et voulant rendre l'Argen-
tine rapidement et totalement indé-
pendante de l'étranger, Peron créa
divers établissements industriels qui
coûtent beaucoup et produisent peu,
ou à un prix trop élevé. De plus,
pour des raisons purement démago-
giques, il fit monter les salaires des
ouvriers souvent au-dessus de la va-
leur du rendement de leur travail.
De sorte que, désirant assainir cet
état de choses, on ne saurait éviter
la suppression de nombreuses usines,
virtuellement maintenues par l'Etat,
ni une réadaptation réaliste des sa-
laires. Tout cela équivaut pourtant
à un accroissement du chômage, à
un violent mécontentement des mas-
ses et à toutes les conséquences que
cela implique.

Il faut ajouter encore que tout un
secteur du monde des affaires tirait
ses profits de l'existence du pero-
nisme. Aussi déplore-t-il sa fin et
fera-t-il certainement l'impossible
pour entraver les efforts de chaque
gouvernement démocratique.

Pétrole
Il y a encore le problème de l'in-

dustrialisation du pays. Cette indus-
trialisation fut jus qu'ici basée beau-
coup plus sur des « raisons de pro-
pagande » que sur des calculs d'éco-
nomistes. Néanmoins, on ne peut
l'arrêter sans provoquer des secous-
ses imprévisibles. Il faut donc de
l'argent. Or, l'argent, seuls les Etats-
Unis pourraient le fournir. Ici on
retourne à la question des pétroles
argentins. Le 24 avril dernier, le
gouvernement de Buenos-Aires signa
avec la Compania California Argen-
tina cle Petroleo, dépendant de la
Standard Oil of California, un ac-
cord lui concédant les droits de re-
cherches et d'exploitation des gise-
ments de naphte, sur un territoire
d'environ 50,000 kilomètres carrés,
dans la province de Santa Cruz.

Les profits que cet accord assure
à l'Argentine sont suffisamment vas-
tes pour permettre à la république
de surmonter les difficultés écono-
mi ques les plus pressantes. D'autre
part , puisque la Compania California
Argentina jouirait de privilèges très
considérables et pourrait  même cons-
truire des bases aériennes, les Etats-
Unis en tireraient de nets avantages
politi ques et surtout militaires.

Mais cet aspect du problème le
rend précisément ardu. Ne sachant
plus trouver d'autre issue, le général
Peron , champion du nationalisme et
part isan cle l'étatisme, avait eu re-
cours aux capitaux privés venant
de l'étranger. Ce fait fut  un des ar-
guments les plus valables employés
contre lui par l'opposition. Et main-
tenant  cette même opposition , arri-
vée au pouvoir, devrait — pour
sortir de l'impasse — suivre son
exemple ! Autrement elle ne trou-
vera point de fonds , pourtant indis-
pensables.

Ce qui compli que encore la situa-
tion , c'est le fait que Washington
regarde actuellement vers l'Argen-
tine avec, une vive inquiétude. Au
bord du Potomac, on affirme qu 'on
ne sait pas encore, en réalité, quelles
foi-ces ont fait  tomber Peron et quels
sont le.s courants  politi ques les plus
inf luents  dans le pays. Cela veut
dire que, en tout cas, Buenos-Aires
devrait attendre longtemps avant
d'obtenir une aide substantielle.

Ainsi l 'horizon argentin est loin
d'être clair. L 'é l iminat ion d'un dic-
t a t e u r  est toujours un événement
désirable. A condition toutefois
qu 'elle ne mène ni aux troubles in-
ternes , ni... à une autre dictature ,
camouflée ou non.  Il faut espérer
que l 'Argentine saura éviter l'un et
l'autre danger.

M.-I. CORY.

(«OUR» OK C L Ô TU R E ! )

HJBICH Couru «•
OBLIGATIONS 30 sept. g oct.

8 % %  Féd. 1945, Juin 101.70 101.70
BU% Fédér. 1946, avril 100.75 100.90
8 V. Fédéral 1949 . . 98.25 98.25
8 % O.F.F. 1903, dlff. 101.— d 100.75
3 % C.F.F. 1938 . . . . 98.60 98.60

ACTIONS
Un. Banques Suisses 1455.— 1485.—
Société Banque Suisse 1362.— 1362.—
Crédit Suisse 1492.— 1503.—
Electro Watt 1360.— 1365.—
Interhandel 1400.— 1406.—
Motor-OolombUB . . . 1275.— 1285.—
S.A.E.G., série 1 . . . 97.— 103.50
Italo-Sulsse, prlv . . . 359.— 355.—
Réassurances, Zurich 11850.— 11800.—
Winterthour Accld. . 9750.— 9750.— d
Zurich Accident . . . 5550.— 5500.—
Aar et Tessin 1200.— 1180.—
Saurer 1235.— 1230.— d
Aluminium 3455.— 3460.—
Bally 1022.— 10213.—
Brown Boveri 1965.— i960.—
Fischer 1440.— 1440.—
Lonza 1150.— d 11150.—
Nestlé Allmentana . . 2273.— 2285.—
Sulzer 2500.— 2510.—
Baltimore 206 % 207.—
Pennsylvania 112.— lili.—
Italo-Argentlna . . . .  49 % 56.—
Royal Dutch Cy . . . 712.— 700.—
Sodeo 64.— 67.—
Standard Oil 579.— 572.—
Du Pont de Nemours 950.— 940.—
General Electrlo . . . 217.— 216.—
General Motors . . . . 614.— 600.—
International Nickel . 851.— 343.—
Kennecott 490.— 485.—•
Montgomery Ward . . 885.—¦ 380.—
National Dlstlllers . , 89 U 88.50
Allumettes B 56 Vt 55.78
tf. States Steel . . . .  250 % 246.—

BAI/B
ACTIONS

Clba 4400.— 4435.—
Sohappe 775.— d 775.— d
Sandoz 5575.— 5590.—
Geigy nom 5600.— d 5600.— d
Hoffmann - La Roche 9975.— 1O10O.—

(bon de Jouissance)
jLAUSAlVlfB

ACTIONS
B. O. Vaudoise . . . .  860.— d 860.—
Crédit Fonc. Vaudois 850.— 845.— d
Romande d'Electricité 575.— d 580.— d
Câblerles Cossonay . . 3800.— d 3800.— d
Chaux et Ciments . . 1950.— 1850.— d

GENÏ1VE
ACTIONS

Ameroseo 168.— 167.50
Arnmayo 30 'à 30.50
Chartered 44.— d 44 —
Gardy 240.— d 255.—
Physique porteur . . . 665.— 655.—
Sécheron porteur . . . 624.— d 620.— d
S. K. F 290.— 300 —
Cours communiqués , sans engagement ,
par la Banque canton ale neuch U telolsti

Télévisions Electronics 12.29 12.36

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 30 sept. 3 oct.

Banque Nationale . . 725.— d 725.— d
Crédit Fonc. Neuchât . 740.— d 740.— d
La Neuchàteloise as. g. 1500.— d 1500.— d
Ap Gardy . Neuchatel 237.— 245.— d
C-lbles élec. Cortaillod 14000.— d 14000 .— d
Cab. et Tréf Cossonay 3900.— d 3850.— d
Chaux et cl'm. Suis. r. 1850.— d 1950.—
Ed Dubied & Cle S.A. 1540.— d 1540.— d
Ciment Portland . . . 5200.— d 5200.— d
Etablissent Perrenoud 520.— d 520.— d
Suchard Hol . S.A. «A» 370.— d 370.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 1930.— o 1910.—
Tramways Neuchatel . 560.— d 550.—¦ d

OBLIGATIONS
Etat Neuchftt. 2", 1932 103.— d 102,50 d
Etat Neuch&t. S\l 1945 101.— d 100.75 d
Etat Neuchât . 3'.4 1949 101.— d 101.— d
Com. Neuch . 3',. 1947 99.75 d 99.75 cl
Com. Neuch. 3% 1951 96.— d 96.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 101.— d 101.— d
Le Locle S<4 1947 101.50 101.50 d
Câb Cortall . 4% 1948 103.— d 103.— d
Fore . rn. Chftt.3V, 1951 98.75 d 98.75 d
Elec. Neuchftt. 3% 1951 95.— d 95.— d
Tram Neuch . 3 '(. 1946 100.— d 100.— d
Chocol . Klaus 3'4 1938 99.— d 99.— d
Paillard S.A. 31',"» 1948 99.— 98.25 d
Suchard Hold. SM 1953 09.50 d 99.50 d
Tabacs N.-Ser. 3Vi 1950 100.— d 100.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1 li %
Cours communiqués , sans engagement ,
par la Banque cantonale neuchàteloise

Billets de banque étrangers
du 3 octobre 198S

Achat Vente
France 1.05 1.11
U.S.A 4.28 4.30
Ancleterre . . . .  11.10 11.30
Belgique 8.40 8.60
Hollande 110.— 112.50
Italie —.67 — .69 --j
Allemagne . . . .  99.50 102.—
Autriche 15.45 15.85
Espagne 9.60 10.—
Portugal 14.50 15 —

Marché libre de l'or
Pièces suisses 28.25/29.—
françaises 29.75:30.75
anglaises 40.50-41.50
américaines 7.60'7.9C
lingots 4800.—/4860.—

BOURSE

Le comportement
du général de la Tour
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Avant la nuit du 30 septembre au
1er octobre , on parlait aussi de sa dé-
mission et de son remplacement pa r
un ministre résident, membre du
cabinet , car il commence à se des-
siner contre les militaires un mou-
vement assez caractéristique de ré-
probation. L 'attitude du généra l
Kœnig, du généra l Lecomte et d'au-
tres o f f i c i e r s  en cette p énible a f -
faire du Maroc , a surpris et a lais-
sé supposer, à tort sans doute,
l'existence d'une fermentation sub-
versive.

Le commencement de mise en
train du p lan de réformes maro-
cain va probablement ramener le
calme dans les esprits et rendre
vaines les intrigues pour le tenir
en échec. Ce qui ne veut pas dire
que toutes les d i f f i c u l t é s  ont 

^
été

écartées et que le déroulement * da
scénario d 'Aix-les-Bains sera dé-
sormais sans aléas.

Paris lance
un avertissement

aux Etats qui ont voté
contre lui

PARIS, 3, (A.F.P.) — On apprend
de source autorisée que le ministre des
affaires étrangères a adressé à la plu-
part des représentants français au-
près des pays qui ont voté pour l'ins-
cription de l'affaire algérienne à l'or-
dre du jour de l'assemblée des Nations
Unies des instructions leur demandant
d'attirer l'attention de ces pays sur les
répercussions que ce vote pourrait avoir
dans leurs relations avec la France.

Hier, le banc de la France
était vide

NEW-YORK, 3, (A.F.P.) — La séance
plénière de l'assemblée générale des
Nations Unies s'est ouverte à 10 h. 42
(heure locale). Le banc de la délé-
gation française était vide.

Le président M. Unden a exprimé son
¦c profond regret > de la décision du
gouvernement français, -t Nous espé-
rons tous, a-t-il déclaré, qu'une so-
lution sera bientôt trouvée a cette si-
tuation anormale ».

Le Voyage à Moscou
serait bel et bien remis

à une date ultérieure
PARIS, 3, (A.F.P.) — Le gouverne-

ment français estime préférable de re-
mettre à une date ultérieure le voyage
à Moscou, apprend-on dans les mi-
lieux bien informés, k l'issue de la
réception du chargé d'affaires de
l'U.R.S.S. à Paris par M. Antoine Pinay,
ministre français des affaires étran-
gères.

Les Trois répètent à rU.R.S.S.
qu'ils ne reconnaissent pas

l'Allemagne de l'Est
MOSCOU, 3 (A. F. P.). — On apprend

officiellieiwent quie les taxis Occidentaux
omit oommiuiniiqué hier ume note comeerr-
m'ainit l'Allemagne au goaiverniernient so-
viétique. EHe constitue la réaction offi-
cielle ocoidienitale aux mégoalaitioin s entre
les représentants diu gouvernement so-
viétique et lie chancelier Adiemaïuier.

Elle appuie complètement les réserves
formulées par oe dienniiier, pairtticuliène-
mient en ce qui! oomieeume les troiis points
suivants :

1. Les frontières de l'Allemagne ne
doivent pas être considérées comme dé-
finitives avant la signature d'un traité
de paix avec l'Allemagne réunifiée.

2. Les puissances occidentales confir-
ment qu 'elles ne reconnaîtront en Aile,
magne aucun autre gouvernement que
celui de Bonn.

3. L'Union soviétique est appelée a
respecter ses obligat ions avec les Trols
en ce qui concerne les communications
entre l'Allemagne de l'Ouest et l'Alle-
magne de l'Est.

Argentine
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

L'enseignement religieux
a été rétabli

dans la province de Rioja
BUENOS-AIRES , 4 (A.F. P.). — L'en-

seignement religieux a été rétabli daims
les écoles publiques die fa. province de
Rloja , où il sera .saiibstitoé à l'enseigne-
ment die te doctrine péroniste. On rap-
pelle quie l'eniseiigniement religieux dans
les établissements scolaires publics avait
été supprimé par le gouvernement Pe-
ron à la fin de l'animée 1954.

On annonce d'autre part que le pré-
sident Lonaudi a reçu en audience le
cairdiinail .initoniïo Gaggiaimo, airchevêque
de Rosj irio.

Epuration
dans la police

BUENOS-AIRES, 4, (A.F.P.) — L'an-
cien chef adjoint de la police fédérale
argentine , Luis Serrao, a été arrêté,
ainsi que son fils.

D'autre part , l'épuration se poursuit
dans, les cadres de la police. De nom-
breux commissaires ont été relevés de
leurs fonctions.

Epidémie
de « poiio »
en Belgique

Une quarantaine de cas
à Bruxelles

BRUXELLES, 3, (A.F.P.) — Un cer-
tain nombre de cas de poliomyélite sont
signalés un peu partout en Belgique.

Bruxelles parait être pour l'Instant
plus touchée que la province. Plus de
quarante cas se sont déclarés dans l'ag-
glomération bruxelloise. Les piscines ont
été fermées.

Aggravation
de Fétat de santé

du président
Eisenhower 1

DENVER, 3. — Le bulletin des méde-
cins da président Eisenhower déclarait
dimanche soir que le malade ne s'était
pas «senti aussi bien que d'habitude ¦> .
Il a pris un somnifère pour passer la
nuit , et a dormi sept heures. Hier , à
quinze heures, la publication de son
état de santé était différée.

Pour sa part, le Dr Paul White , spé-
cialiste cardiologue, estimait hier matin
que le président serait «peut-être remis»
aujourd'hui. Mais aucune nouvelle ne
nous est parvenue depuis.

Bonn n préparé un plan
de sécurité collective
groupant 15 nations

dont les satellites
BONN, 3 (O. P.A.). — M. von Bren-

tano, ministre des affaires étrangères de
l'Allemagne occidentale, exposera la
semaine prochaine à Bonn les plans en
vue de l'élaboration d'un pacte de sécu-
rité par 15 puissances européennes. Ces
plana, qui devraient également permet-
tre de résoudre le problème allemand,
ont été l'objet à New-York d'entretiens
avec les ministres des affaires étrangè-
res des puissances occidentales. Un
port e parole du gouvernement de Bonn
a précisé que ce plan de sécurité sera
soumis à l'U. R. S. S. lors de la confé-
rence des ministres des affaires étran-
gères de Genève.

La mise en service
de la double voie
Fribourg - Romont

Vers les autres étapes et notamment
celle du pied du Jura

A l'occasion de la mise en service
de la double voie Fr ib ourg-Romont  a
eu lieu hier une visile de presse sur
laquelle notre correspondant de Berne
reviendra. Enregistrons pour l ' i n s t an t
seulement cette déclaration du direc-
teur du 1er arrondissement des C.F.F.
concernant  notre région.

« Cette étape é tan t  terminée , les
C.F.F. vont ent reprendre , dans  la li-
mite de leurs nioyens f inanciers , le
doublement de la voie du p ied du Ju-
ra , notamment  d'Yverdon à Gorgier-
Saint-Aubin et de la Neuveville a Rien-
ne. M. Marguerat a laissé entendre que
l'entente  avec les propriétaires bordiers
est en bonne voie.

» Il convient aussi de ment ionner
parmi les projets  à veni r  le double-
ment  de la voie cle Busswvil à Lyss et
celle de Bâle-Delémont-Mout icr , pour
commencer clans la vallée cle la Birse
.jusqu 'à Laufon.  La dé pense budgetée
par les C.F.F. pour les travaux de
construction est d'environ 175 mil l ions
de francs par an pour les années 11)55
à lll fiO , au cours desquelles on envisage
également d'entreprendre la transfor-
mation ou la reconstruction des gares
de Rerne , Bâle et Zurich.

I L A  V3E
NA TIONALE g

Le Premier égyptien dénonce
le «grand complot» des Occidentaux

Israël comblera
ses besoins en armements
JÉRUSALEM, 3, (Reuter). — Le Con-

seil des ministres israélien s'est réuni
hier en séance extraordinaire pour
examiner les répercussions des livrai-
sons d'armes à l'Egypte. M. Moshe Sha-
ret t, président du conseil , et ministre
des affaires étrangères, a exposé les
démarches diplomatiques qui ont été
faites par Israël à ce sujet à Wash-
ington , Londres, Paris, Prague et Mos-
cou , de même que la protestation d'Is-
raël au gouvernement de Prague contre
l'accord conclu avec l'Egypte pour la
livraison d'armes.

A l'issue du conseil , un communiqué
officiel a été publié disant qu 'Israël
effectuera toutes les démarches pos-
sibles pour combler les besoins en ar-
mements au cas où l'Egypte recevrait
d'importantes fournitures d'armes.

L'AFFAIRE DES ARMEMENTS AU MOYEN-ORIENT

Israël décide de commander de nouvelles armes
LE CAIRE, 3, (A.F.P. - Reuter) . —

Parlant devant la nouvelle promotion
des cadets de l'école militaire égyptien-
ne, le colonel Nasser, chef du gou-
vernement égyptien, a dénoncé « le
grand complot » des Occidentaux, qui
« sous prétexte de maintien de l'équi-
libre des forces au Moyen-Orient » veu-
lent maintenir leur influence dans cette
partie du monde.

Le colonel Nasser a annoncé la si-
gnature d'un accord inconditionnel ,
pour « donner aux Egyptiens les ar-
mes les plus modern es afin qu 'ils puis-
sent repousser tout agresseur et dé-
fendre la patrie » .

L'aide militaire occidentale
à Israël

II a précisé que les services de ren-
seignements égyptiens étaient en pos-
session d'un document indiquant qu'Is-
raël avait prévu d'attaquer l'Egypte
après le 28 février dernier, mais y
ava'it renoncé lorsque cet Eta t a appris
que l'armée syrienne devait intervenir
contre lui au cas où il déclench erait
cette agression. De plus, les services
secrets ont intercepté deux rapports
d'espions étrangers, un rapport fran-
çais et un rapport britannique, indi-
quaint l'importance de l'aid e militaire
prévue pair l'Occident en faveur d'Is-
raël. Il avait été prévu notamment,
de mettre à la disposition d'Israël
200 avions britanniques à réaction
« Meteor •, 20 chasseurs « Moskiito », 7
avions de transport, 100 tanks améri-
cains « Sherman », 15 tanks « Chur-
chill », 100 voitures blindées et 70 ca-
nons de campagne.

Vn journal du Caire
publie des reproductions

des deux rapports
Le journal égyptien « Al Gomhouria »

a publié lundi les reproductions des
rapports des services d'espionnages
français et briltaniniique qui, selon le
premier ministre Nasser, auraient été
mis en sécurité en Egypte. Ces docu-
ments parlent die l'ampleur de l'aide
militaire occidentale à Israël. Le do-
cument britannique serait un extrait ti-
ré d'un rapport du service d'informa-
tion militaire de mai 1955, volume 9.
Pour ce qui est du document français,
il s'agirait d'un, rapport du < Deuxième
bureau ».

Le Foreign Office: rumeurs
sans grande importance

LONDRES, 3, (A.F.P.) — Le porte-
parole du Foreign Office s'est refusé
aujourd'hui à tous commentaires sur
l'existence d'um document secret bri-
tannique concernant les prétendus plana
de guerre d'un Etat quelconque du
Moyen-Orient.

Le porte-parole a ajouté que rien
n 'indiiquailt quie l'ambassadeur de
Graind'e-Breta.gne au Gaine, M. Hum-
phrey Trevleyan, ait demandé à voir ce
document ou qu'ill ait l'intention de le
faire.

Selon les milieux autorisés britan-
niques, il ne faut pas attacher une

grande Importance à ce prétendu do-
cument secret. Ce n'est pas la pre-
mière fois , fait-on remarquer que des
rumeurs relatives à l'existence de tels
« documents », attribués à l'Intelligence
Service, circulent dams les capitales du
Moyen-Orient.

M. Nasser ira visiter
ia Tchécoslovaquie

LONDRES , 3, (Reuter). — Radio-
Prague a annoncé que M. Nasser, pre-
mier ministre d'Egypte, a accepté l'in-
vitation du gouvernement de Prague à
visiter la Tchécoslovaquie. La Radio a
ajouté que de nouvelles délégations
égyptiennes sont attendues en Tchécos-
lovaquie , après la délégation d'indus-
triels qui vient de quitter ce pays.

PJtAGl/E : des « pressions
intolérable.* » ont été exercées

sur l'Egypte
pour qu'elle renonce à l'accord

rie fourniture d'armes
PRAGUE, 3, (A.F.P.) — Une déclara-

tion du gouvernement tchécoslovaque
publiée aujourd'hui constate tout
d'abord que « des pressions intoléra-
bles » ont été exercées sur le gouverne-
ment égyptien en vue de le contrain-
dre à renoncer à l'accord récemment si-
gné avec la Tchécoslovaquie ct por-
tant sur la livraison d'armes en échange
de coton et de riz .

Pour répondre à cette campagne, le
gouvernement tchécoslovaque estime né-
cessaire de souligner que le traité avec
l'Egypte basé sur le droit indéniable
des Etats souverains de conclure des
accords, répond aux Intérêts légitimes
des deux pays et ne comporte aucune
condition polit ique. L'accord a été
conclu dans le cadre de relations com-
merciales normales on tenant compte
de la politique d'indépendance nationa-
le suivie par le gouvernement égyptien
et de son droit légitime die se pi-o-
curer librement les armes dont U a
besoin pour sa défense.

Crise politique imminente
en Grèce

ATHÈNES, 3 (Reuter). — On a an-
noncé hier aprôs-miidii qruie M. Emmanuel
T'S'O'Udeinos , ministre d'Etat, membre du
conseil dies miimiistres restreint, a démis-
sionné. On considère dans les milieux
politiques que cette démission est le
premier signe extérieur d'une crise poli-
tique.

Pair «lilleur», om apprend que le maré-
chal Papagos, premier ministre grec,
qui est ailiité depuis huit mois, a suggéré
au roi Paul de nommer « un premier
ministre provisoire en chairge ».
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SOTTENS et télédiffusion : 7 h., Radio-
Lausanne vous dit bonjour ! Culture phy-
sique. 7.H5 , Inform. 7.20, disque, premiers
propos, concert matinal, lit h., émission
d' ensemble. 12.15, la discothèque du cu-
rieux. 12.30, accordéon. 12.45, inform.
12.95 , disque. 13 h., mardi , les gars ! 18.10,
du film à l'opéra. 18.4-0, concerto, de Gla-
zounov. 16.30, page de Joseph Haydn.
H6.40, airs italiens anciens. 17.06, récital
de piano. 17.35, page de Mozart. 17.30, au
jardin merveilleux de l'enfance 17.55, bal-
let cle Tchaïkovsky. 18.15, causerie. 18.20,
disques. 18.30, la paille et la poutre. 18.40,
disques. 18.56, le micro dans la vie. 19.16,
inform. 10.25, le miroir du temps. 19.45,
dlscanalyse. 20.30, « Don José » , comédie
de Jean-Bernard Luc. 22 h., nouveaux
enregistrements. 22.30, inform. 22.35, le
Grand prix du disque 1955 (XI).

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15,
Inform. 6.20, chanteurs. 6.46, gymnastique.
7 h., inform. 7.05, disques. 7.26, Zum
neuen Tag. 11 h., émission d'ensemble.
12.lô, guitare. 12.30, inform. 12.40, orches-
tre récréatif. 13.15, musique d'opéras. 14 h.,
causerie . 16.30, chansons françaises. 17.05,
musique italienne. 17.30, à propos de la
Journée mondiale de la protection des
animaux. 18 h., clarinettes. 18.16, chan-
sons. 18.45, causerie. 1® h., solistes. 19.20,
communiqués. 19.30, inform. et écho du
temps. 20 h„ concert symphonique. 21.25,
causerie du soir. 21.50, œuvres de Bach.
22.16, inform. 23.20, théâtre contempo-
rain.

DERNIÈR ES DÉPÊ CHES DE LA NUI T

COURS DE DANSE

K RICHÈME
Les cours pour

débutants
commencent la semaine prochaine.

Leçons particulières , cours privés.
Renseignements et inscriptions :

INSTITUT : Pommier S - Tél . 518 20

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE
chapelle rue du Lac 10, Peseux

Ce soir à 20 h. 15
(et toute la semaine)

L'évangéliste belge
HUBER SEVE

Chœur mixte
Imposition des mains aux malades

LIMA, 8, (A.F.P.) — 35 passagers se
trouvaient à bord d'un avion de la
« Fawcett » qui s'est écrasé avant-hier
contre le glacier Yauyos, haut de 41500
mètres, dans la Cordillère des Andes.

Des équipes de secours ont décojivert
19 moite et 16 blessés, dont plusieurs
sont clans un état très grave .

La plupart des voyageurs étalen t pé-
ruvien s, mais une Allemande et deux
Américains résident au Pérou se trou-
vaient également à bord.

Un avion s'écrase
sur un glacier

de la Cordillère des Andes :
19 morts, 16 blessés
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STUDIO AUJOURD'HUI

LA FÊTE DES VIGNERONS
Horaire «les 6 séances

à 15 h., Ifi li., 17 h., 18 h., 20 h., 21 h.
Prix des places : Fr. 1.50 et Fr. 2.— Durée 45 minutes environ

à, A

NEW-YORK, 4 (Router). — Israël a
lancé himdli , dcvanit l'assemblée générale
dos Naitioiij iS Unies , um appel à tous les
Etais paciifliquieis , leuir demand-Miit de ne
pas provoquer une agression arabe par
des livraiiisoiiis d'airmies.

Un appel de Tel-Aviv
aux Siattons-Unies

A CHYPRE, le nouveau gouverneur
de l'île est arrivé à Nicosie. La popula-
tion l'a accueillie par le plus complet
silence.

DOMAINE FRANÇOIS BERTHOUD
Colombier

chercha

vendangeurs (ses)
et

brandards

BMtJ-EIWJi Ca E
Tous les soirs

PROGRAMME D'ATTRACTION S
Ouvert les mardis et samedis

Jusqu 'à 2 heures du matin

Présentation de nos modèles
par mannequins

Mardi Mercredi
4 octobre 5 octobre

à 15 h. - 17 h. à 15 h. - 17 h.
20 h. 15

ÇjX'.ruvoj v̂y ^' Hë<~V* A ^^^̂ SfoMA**
20, rue de l'HôpltaJ

Chapeaux
Modes Maynent

Ce plan offrirait hien des possibilités
pour la limitation des armements et
pour des contrôles, et permettrait de
se rapprocher du système de sécurité
préconisé par l'Est.

Toutes les tentatives soviétiques de
conclure un pact e maintenant séparées
les deux Allemagne» sont catégorique-
ment repoussées à Bonn.

Les Etats qui concluraient ce pacte
pourraient être l'Allemagne réunifiée,
les Etats-Unis, l'U. R. S. S., la Grande-
Bretagne, la France, l'Italie, le Canada ,
les Etats du Bénélux, la Pologne, la
Tchécoslovaquie, la Roumanie, la Hon-
grie et la Bulgarie. On ignore encore si
d'autres Etats, tels que la Yougoslavie ,
l'Espagne et les pays Scandinaves vou-
draient s'y rallier.

Ce plan se rapproenerat t
du système imaginé

par les Russes

BONN , 4, (D.P.A.) — Le chancelier
Adienauer et M. Edgar Faure sie rencon-
treront dlemaiin à Luxembourg pouir pro-
céder à um échange die vues sur les pro-
blèmes, fran co-alilemiainds en .suspens. On
anmoj use au ministère des affaires étran-
gères cfUie MM. Antoine Pimay, miinistre
des aiffaiires étrangères cle France, et
M. Hallsteim, secrétaire d'Etat aux affai-
res étiramigères die la République fédé-
raile, participeront à ces entretiens.

MM. Faure et Adenauer
se rencontreront demain

à Luxembourg



Dimanche après-midi, les familles des
deux naufragés dont le bateau a cha-
viré au large de la Pointe de la Raisse,
se sont rendues en compagnie des garde-
pêche vaudois , sous la direction du Sgt.
Cruchon, dans la zone de recherches et
ont pu ae rendre compte des difficul-
tés qui se présentent aux sauveteurs.

Différents témoignages, qu 'ils ont eu
l'occasion d'entendre, concordent sur le
fait que les deux jeunes gens ont com-
mis une grande imprudence en décidant
de passer la nuit sur leur embarcation,
alors que, dans cette région, le lac
était démonté. Les pêcheurs profession-
nels de la rive nord ont , en effet , été
unanimes à dire la grosseur des vagues.
Eux-mêmes ne se sont pas risqués sur
le lac ce jour-là.

Un témoin d'Yvonand a rapporté
qu 'il avait aperçu l'embarcation au large
de cette localité, jeudi soir, à 19 heu-
res. Ce témoignage ne peut cependant
aider a préciser davantage le lieu du
naufrage.

Signalons encore que les garde-pêche
prient instamment tous les navigateurs
passant au large de Concise, ou croisant
dans les parages, de bien vouloir signa-
ler à la gendarmerie d'Yverdon tout ce
qui pourrait aider à ses recherches. Les
garde-pêche patrouilleront encore quel-
ques jour s durant et fouilleront les
côtes, dans l'espoir de pouvoir éventuel-
lement recueillir quelques indices nou-
veaux.

Quarante ans au service
de l'Etat

La chancellerie d'Etat nous commu-
nique :

M. Fritz Graf , inspecteur principal
de la police de sûreté, à la Chaux-de-
Fonds, a célébré le 40me anniversaire
de son entrée au service de l'Etat. Le
Conseil d'Etat lui a adressé ses fé-
licitations et ses remeiciements au
cours d'une réunion présidée par le
chef du département de police.

Les parents des naufragés
de Saint-Biaise

ont fait le tour de la zone
de recherches

Prochaine séance
dn Conseil général

Le Conseil général se réunira lundi
10 octobre, à 20 h. 15, à l'hôtel de
ville, avec l'ordre du jour suivant :

Rapports du Conseil communal con-
cernant : 1. Les crédits comp lémentaires
de l'exercice 1955 ; 2. L'acquisition d'une
parcelle de terrain à Chaumont ; 3. La
réfection de la chaussée du faubourg
de l'Hôpital ; 4. La modification de la
taxe d'exemption du service de défense
contre l'incendie.

Rapport de la commission financière
sur les crédits complémentaires de
l'exercice 1955.

Motion de MM. Bertrand Grandjean
et consorts , ainsi conçue : « Les sous-
signés demandent au Conseil communal
de faire sans plus tarder une étude
complète de l'aménagement des rives
du lac (bordures des quais abîmées
par les hautes eaux , chambres de dé-
cantation des égouts , ports pour la
petite batellerie), cela conjointement
avec l'étude demandée par les motions
adoptées par le Conseil général dans sa
séance du 3 mai 1951, concernant la
réorcanisation des bains publics. »

Créons complémentaires
Le Conseil communia i soumet au

Conseil général un rapport concernant
l'octroi de crédits complémentaires et
lia modification de postes budgétaires
die recettes. Il s'agit d'urne augmenta-
tion totale des dépenses de 303.000 fr.
et des recettes de 139,500 fr. Parmi les
dépenses nouvelles, notons la réfection
des installations électriques du Col-
lège latin , l'anigmentobion de trait ement
diu personnel soignant des Cadolles, la
réfection dies chaussées qui a été pous-
sée plus que prévu, ia signalisation
rombière. Dans les recettes nouvelles fi-
gure l'allocation cantonale aux hôpi-
taux, décidée par le Grand Conseil et
acceptée par le peuple, chiffrée à
85.000 francs.

Soirée de la Casa Materna
On nous écrit :
Un nombreux public is'était rendu ,

mercredi soir à la Grandie salle des
ooniféirenceis , pour assis ter à la soirée
donnée par l'Orphelinat de la Casa Ma-
terna , de Naples , sous les aiuspices die
l'Alliance évaingélique.

Fondé il y a exactement cinquante
ans, par le pasteur Santi qui compte
de JJ ombreux amis à Neuchâtel, cet or-
phelinat abrite actuellement cinq cents
enfante. Il en a élevé huit mille jus-
qu'à ce jour. Ceux que noiuis avons vus
mercredi soir ont chanté durant près de
deux heures sous l'experte direction de
M. Dragomier, pour la plus graimcl'e joie
d'un public visiblem en t conquis. Les
chants étaient très divers — ils allaient
die Bach à Verdi — c'étaient des canti-
ques , des fragments d'opéi-as, des chants
diu folklore italien. Mais les enfants
eux-mêmes étaient un vivant témoigna-
ge ren diu à la Casa Materna . Leur te-
nue, leur expression omt dit mieux quie
toutes les allocutions me l'auraien t fait ,
ce que peut foire l'amour chrétien en-
vers cites déshérités .

Jadis abandonnés à la misère de la
rue, candidats au vice, ces enfants s oin t
maintenant instruits ot édiuqués dans
ume atmosphère chrétienne. Us sont vi-
siblement heureux! Ces enfants ne sont
plus cle.s orphelins, avec toute la tris-
tesse qu'impliqu'e ce terme, oe sont les
enfomts de la Maison maternelle !

VIGNOBLE 
roK'-rAsaxon

Un jeune cycliste
grièvement blessé

Hier après-midi , peu après 16 heures ,
le jeune Georges-Ernest Bonjour , né en
1936, descendait en vélo la route Che-
naux , qui va du Grand au Petit Cortail-
lod , quan d il vint ae jeter contre une
automobile montante. II heurta violem-
ment la glace avant et retomba inanimé
sur la chaussée.

Le cycliste a été transporté par l'am-
bulance de la police de Neuchâtel à l'hô-
pital Pourtalès. Il est probable que M.
FSonionr a une fracture du crâne.
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Intense trahc
pour la Fête des vendanges

(c) Durant la matinée et la soirée de
dimanche, M y eut une intense circula-
tion roiuitiière au Vail-de-Trav ens en di-
rection die Neuichâtel. En effet , innom-
brables sont les cars et autos, surtout
français, qui omit passé par lia vallée
pomr se rendine à la fête des vendanges.
Dans lies famés; le trafic fut  aussi beau-
coup plus dense qu'à l'accoutumée.

Observations météordogipes
Observatoire de Neuchâtel. — 3 oc-

tobre. Tempéi-ature: moyenne : 10,1; min.:
5,5: max.: 13,1. Baromètre : moyenne:
718,8. Vent dominant: direction : sud-
est; force: calme. Etat du ciel: Couvert
par brouillard élevé jusqu 'à 12 h. 30,
ensuite légèrement nuageux à clair.

Hauteur du baromètre réduite â zéro
.Moyenne oour Neuchfttel 719,5)

Niveau du lac du 30 sept, à 7 h. : 429.42
Niveau du lac du 3 oct., 5 h. 30.: 429.40

Prévisions du temps. — Nord des
Alpes , Valais , nord et centre des Gri-
sons : bancs étendus cle brouillard ou
brouillard élevé le matin en plaine au
nord des Alpes. Sans cela temps par-
tiellement ensoleillé par nébulosité va-
riable en augmentation progressive de-
puis l'ouest. Vents du sud-ouest. Par
moment fœhn dans les Alpes. Nuit
fraîche. Doux pendant la journée.

Sud des Alpes et Engadine : ciel va-
riable, par moment très nuageux. Nuit
fraîche. Doux pendant la journée. Vents
du sud en montagne.
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FLEURIER
Concours de jeune bétail

(c) Le concours de jeume bétail orga-
nisé par la société d'agriculture diu Val-
de-Travers a eu lieu samedi à Fleurier
et s'est déroulé le matin sur la place
de Longereuise. Le jury était présidé par
M. Edgar Brunner, de la Chaux-du-
Milieu .

Au repas qui suivit dans le restauramt
de l'ancien Sta nd, MM. Maire Grandjean,
de la Côte-aux-Fées, Edgar Rranner,
Jean Calame, président die commune,
Arnold Arn, anoien député et Jean Ruif-
fieux, gérant de la société prirent tour
à tour la parole. M. Christ an, vétéri-
naire, fit aussi un exposé sur la lutte
contre le bacille de Rang.

Ajoutons que l'organisation diu oonn
cours fuit parfaite sous la direction de
M. Marcel Berthoud.

RÉGIONS DES LACS

BIENNE
« Rciniatschutz » bernois

et Association de protection
des cours d'eau

du nord-ouest tle la Suisse
(c) Afin de permettre une meilleure
collaboration entre les intéressés, le
Conseil municipal die Biiernmie a décidé
d'adbéirer au - Hoimatscbuitz » bernois,
groupe Bienne - Seeland.

Il fera également partie de l'.Asisooia-
tiiom die protection des cours d'eau du
nioindr-ouest de la Suisse. Le territoire
que cette association concerne comprend
entre autres tous les affirmants dm
Rhiin depuis lie bue de Btorane.

Subsiïde à la Croix-Rouge
(c) Le Conseil municipal a alloué à la
Croix-Rouge internationale de Genève un
subside de 500 francs..

Mort d'une personnalité
horlogère

(cl Le directeur et fondateur  de la
fabrique de ressorts Studer S. A., M.
Emile  Bleuer , vient de mourir à l'âge
de 01 ans.

Le défunt assuma durant de nom-
breuses années la présidence de l'Union
des bi-anches annexes de l'horlogerie
oui groupe quelque 20.000 membres.

ESTAVAYER
Eue nouvelle société militaire
(sp) Saimedli, à Esitavayer-le-Lac, a été
constituée urne (société militaire réunls-
sa.nt les officiers et souis-offioilers diu
district.

La séance a été présidée par le colo-
nel Franz Wilhelm. Des exposés ont
été présontésc par le major Rlancpaiu ,
de Fribourg, le sergent-major Zbindlen,
cle la, société des sous-officiers, le lieu-
tenant-col onel Jacques Bullet , comimam-
cliant du régimen t d'imif.H. iticmie 7, et le
lieutenant médecin L. Strebel.

M. Georges Ducotterd, conseiller
d'Etat, a' pris la parole.

EA NEUVEVILLE
Nouvelle numérotation

des immeubles
(sp) Les services de la municipalité de
la Neuveville mettront en chantier dès
mardi 4 courant , la pose des nouveaux
numéros sur les immeubles de la Neuve-
ville ainsi que sur ceux du hameau de
Ohavannes. En deux mois, 839 numéros
peints seront remplacés par de petites
plaquettes métalliques.

Le visiteur pourra maintenant s'orienter,
chose actuellement impossible dans le
quartier de Beau-Site où le No 213 T
voisine avec le 214 Z.

YVERDON
Un domestique sexagénaire

se brûle avec de la chaux vive
(c) Hier après-midi, à 16 beurres, om a
conduit à l'hôpital d'Yverdon M. Ph.
Courvoisier, domestique de campagne,
âgé de 66 ans, qui souffrait de brûlu-
res aux yeux occaisiomnées par de la
chaux vive.

CHEVROUX

Deux décès
(c) Vendredi est décédée à Chevroux,
dan s sa 84me amnée , Mme Emma Cua-
ny ; elle était une personne fort cou-
nue... à Neuchâtel, où , les jours de mar-
ché, elle offrait ses produits et cela
pendant de longues années.

Samedi c'est Mme Julia Bonny-Roma-
menis qui s'est éteinte daims sa 79me an-
née. Femme die fou Louis Ronny, elle
était très comnure au village où elle avait
exploité le café dru Port.

Vfil-PE-RUZ
CERNIERy '«s .

Soirées scolaires
(c) Vendredi et samedi, en soirée , lesélèves des écoles primaires ont donné leurconcert annuel à la halle de gymnas-tique .

Bien des parents et amis des enfants
se sont déplacés pour venir les applaudir .Après une cantate fort bien exécu-tée , M. Alphonse Droz , président de lacommission scolaire , en quelques mots ,
commenta le programme et profita del'occasion de remercier le corps ensei-gnant toujours si dévoué. Il salua la
présence des autorités.

Puis, tour à tour , chants, rondes ,sketch, chansons mimées, ballet , prélimi-naires, acrobatie , se succédèrent pour laplus grande Joie et la satisfaction dupublic.
Pour terminer, une comédie en trolsactes, « Le petit Chaperon bleu », deC. Darnay , obtint un gros succès. Tous

les enfants sont à féliciter.

VALLÉE DE LA BROYE

VILLARS-LE-GRAND
Une Neuchàteloise blessée
dans une collision d'autos

Dimanche, une automobile neuchàte-
loise conduite par M. Jules Durand, 50
ans, serrurier à Neuchâtel , qui se diri-
geait sur Saint-Aubin (Fribourg) , est en-
trée en collision — alors qu'elle roulait
complètement à gauche de la chaussée
dans un tournant — avec une voiture
fribourgeoise conduite par M. Frédéric
Maeder, 20 ans, de Burg sur Morat. Les
occupants des deux voitures oint tous été
plus ou moins grièvement blessés. Mme
Durand a dû être reconduite à son do-
micile en ambulance. Dégâts aux deux
V/a,1-f.lTr.lC

EN PAYS FRIBOURGEOIS

Curieux accident de chasse
(sip ) Quelques chasseurs de Tireyvaux
chassaient le chevreuil dams la région
d'UJmiz. Lorsque ranimai tnaquré surgit,
une salve éclata. Plusieurs grains de
grenaille atteignirent des chevaux qui
palissaient dans la propriété de M.-
Schlegei--Etter. Les animaux ont été
transportés dans unie infirmerie cheva-
line de Bei-oe. Les chasseurs se sont en-
gagés à désintéresser le fermier.

EN PAYS VAUDOIS
MUTRUX

Un bûcheron se casse
une jambe

(c) Hier après-midi, M. J. Sadvi, 31 ans,
bûcheron travaillant pour le compte die
la commune die Mutrux, est tombé ma-
lencontreusement dams urne cabane de
forestier et s'est cassé une jambe. L'in-
fortuné a été coudrait à l'hôpital d'Yver-
don où lui ont été dominés les .soins que
néoessiiltalt son état.

JURA BERRTOBS

DIESSE
Un nouveau pasteur

(isp) L'installation du pasteur Et ienne
dams la paroisse des villages de Lani-
boiing, Prêles et Diesse aura lieu di-
manche, 2 octobre prochain. On espérait
que les travaux de réfection du tem-
ple seraient terminés pour cette date.
Malheureusement, ce ne sei'a pais le cas.
Aussi le service du culte se tiendra -
t— iii en plein air en cas die beau temps.

LA HEUTTE
Deux autos entrent en collision :

six blessés
(c) Dimanche soir , à 18 h. 45, une
voiture soleuroise descendait le Val-
lon. A l'entrée ouest die la Heutte, elle
frôla une machine chaux-de-fonnière,
puis entra en collision avec une se-
conde auto qui roulait  en sens in-
verse et était  condui te  par M. Germain
Comte , de Courtelellc.

Le choc fut très violent et les six
occupants de la voiture de M. Comte
furent blessés. L'ambulance munici-
pale de Bienne eu transpoi-ta deux à
l'hôpital : M. Willemnin , de Moutier ,
qui a des côtes fracturées et Mme
Comte qui souffre de blessures à la
tète. Les autres occupants des deux
voitures ont également été blessés mais
ont pu être pansés sur place. Les dé-
gâts matériels sont importants.

NODS
Recensement fédéral

(c) Le recensement fédérai des entre-
prises a fait constater l'existence de 117
ménages ; on compte 79 entreprises agri-
coles et 10 entreprises artisanales. Il
exist e ainsi 28 ménaiges comprenant
des ouvriers, employés et retraités. On
constate ume diminution des entreprises
agricoles et une augmentation des entre-
prises artisanales. Celles-ci comblent en
partie et fort heureusement la diminu-
tion des entreorises agricoles.

A N EUC HA TE L E T DA NS LA R É G I O N  I- . . 
I

Nous avons le pénible devoir d'infoi-mer nos membres du
décès de

Monsieur Emile Bleuer-Nobs
Pendant plus de 20 ans, le défunt a présidé aux destinées de

notre association , qu'il a fait bénéficier cle sa gi'ande expérience
et de sa forte personnalité.

Nous prions nos membres de lui conserver un bon souvenir.
Pour la cérénionie, consulter l'avis de famille.
Bienne, le 3 octobre 1955.

Groupement suisse
des fabricants  de ressorts d'horlogerie.

EA CHAUX-DE-FONDS

Un jeune homme
qui avait volé la victime

d'un accident d'auto
est inculpé

Le 27 août dernier, un jeune indus-
triel de la Chaux-de-Fonds , M. Bené
Ditesheim , âgé de 21 ans, était vic-
time d'un grave accident d'auto sur
In route de la Vue-des-.Alpes, entre les
Hauts-Geneveys et Malvilliers et fut
tué.

Au cours de l'enquête, on devait
s'apercevoir que le jeune homme ne
portai t  sur lui , au moment  où il fut
découvert , ni son portefeuille , ni son
portemonnaie. On soupçonna , dès le dé-
but , un jeune homme de la Chaux-de-
Fonds, J.-aM. B., né le 11 mai 1932, ar-
rivé le premier sur les lieux après
l'accident. Interrogé à plusieurs repri-
ses, il s'obstina à nier. Mais , samedi ,
pi-essé clans ses derniers retranche-
ments, il avoua avoir trouvé sur place
— avant de découvrir le cadavre de la
victime — le portefeuille qui conte-
nait  des lettres et le portemonnaie non
loin du lieu où gisait le corps de la
victime.

Le portefeuille a été jeté avec son
contenu dans la Thielle. Le portemon-
naie a aussi été jeté, mais vidé de
son contenu , soit environ 85 francs.

J.-M. B. a été inculp é par le juge
d'instruction.

Fédération romande
de publicité

(c) La Fédéiviitlom romande die publicité,
présidée pair M. Bobert Carrapiche, de
Lau sanne, tiendra sa 8me .journée , pour
la première fois, le 14 octobre, à la
Chaux-de-Fonds.

Cette importante association pouir.sruiit
la tâch e d'établir un lien en tre ceux
qruli oint recours à la publicité. Elle
groupe la pliuipart des repiicisentanis oc-
cupés dans cette branche die l'économie
dm pays.

Um appel a été adressé aux indus-
triels et commerçants pour assister à
cette journée. Trois conférenciers, MM.
Emile Moraindo, vice-président de lia
Fédération française de publicité, Louis
Loze, rédacteur de la Revue internatio-
nale die l'horlogerie, et Michel Jaccard,
conseil ler national, présenteront un tra-
vai l publicitaire, au cours de cette ren-
contre.

Un piéton renversé
par une auto

Hier soir, à 18 h. 15, une automobile
a renversé um piéton aiu carrefour Mé-
tropole. L'infortuné a été conduit chez
mn TTif ' flipDÎin, éi.".iblii en cet endroit.

AUX MONTAGNES

. p̂/J ^M ^a îcm
Monsieur et Madame

Robert-A. MEYSTRE, Pierre , Alain et
Marie-Pascale ont la grande Joie
d'annoncer la naissance

d'Anne-Dominique
Clinique du Crêt,

le 30 septembre 1955.

Monsieur et Madame
Jean-Emlllen VOEGELI et Jean-Fran-
cois ont la grande Joie 'd'annoncer la
naissance de

Christiane'Nicole
le 2 octobre 1955

Maternité 13, me Ch.-Giron
Genève

Madame et Monsieur
Ga-ston LUGEON-FISCHER et leur
petit Roger-Michel ont le plaisir d'an-
noncer à leurs parents, amis et con-
naissances la naissance de leur petite
fille et sœur

Maryvonne
St Elisabeth Nurslng home.

Bombay, le 30 septembre 1955.

TRAMELAN
Ecrasé par un char

il meurt de ses blessures
Nous avions annoncé l'aocident dont

avait été victime M. Peter Zurcher, 69
ams, qui, tombé sous un char de bois
dont il serrait le frein , avait été blessé
par une roue.

M. Zurcher vient de mourir des sui-
tes d'une lésion à la colonne vertébi'ale.

Eternel J'élève mon tas à Toi,
mon Dieu, Je meta en Toi ma
confiance. Ps. 25 : 2.

Monsieur Jules L'Epée et ses enfants:
Madame et Monsieur Henri Droz-

L'Epée, à Mj irin, et leurs enfants, à
Hauterive ;

Madame et Monsieur Albert Rey-
mond-L'Epée et leurs enfant», à Fleu-
rier et à la Chaux-de-Fonds ;

Madame Bose Gerber-L'Epée et ses
enfants, à Hauterive ;

Madam e et Monsieur Roger Tentho-
rey-L'Epée et leurs filles, à H-auterive;

Madame et Monsieur André Cornu-
L'Epée, à Neuchâtel ;

Monsieu r et Madame .Alcide L'Epée-
Bosset et leurs enfants , à Hauterive ;

Madame et Monsieur Adrien Guye-
L'Epée et leur fils, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame .Albert L'Epée
et leurs enfant s, à Bienne et à Bâle ;

Monsieur et Madame Walther L'Epée
et leurs enfants , à Auvernier, à Nyon
et à .Areuse ;

Madame Juliette Ducommun-L'Epée,
à NeuchiUel ;

Madame Binette Schupbich et sa fa-
mille , à Neuchfttel ;

les enfants de feu Gottlieb Zehnder ,
h Soleure, à Stuttgart , à Lucern e et à
Morat ,

les familles parentes et alliées,
ont la douleur de fa ire part du dé-

cès de

Madame Jules L'EPÉE
née Anna ZEHNDER

leur chère épouse , maman , grand-ma-
man , sœur, belle-sœur, tante et paren-
te, enlevée à leur tendre affection à
l'âge de 74 ans, après une longue ma1
ladie.

Hauterive, le 3 octobre 1955.
Jésus dit : Ici plus de luttes

plus de souffrances, voici la fin
de la Journée , le jour de l'éter-
nel repos.

L'ensevelissement aura lieu à Saint-
Biaise , mercredi 5 octobre , à 14 heures.

Culite pour la famille, au domicile
mortua ire , à 13 h. 30.
Cet avis tient Heu cle lettre de falre part
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Repose en paix.
Mademoiselle Lucy Scbmolk, à Saint-

Aubin ;
Mademoiselle Améli e Schmolk, à Neu-

châtel ;
Monsieur et Madame Jea n Niffeneg-

ger, à Saimit-Aubiin , leurs enfa nts et
petits-enifants, à Benne et à Chez-lc-
Bairt ;

Monsieur et Madame Jea n Niffcnegger
et leur fille, à Biienme,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont le grand chagrin de faire part
dru décès de

Madame Otto SCHMOLK
née Marie NIFFENEGGER

leur chère mère, soeur, belle-sœur, tante,
cousine et parente que Dieu a reprise
à Lui dans sa SOmie année, après une
courte maladie.

Suint-.Aubin, le 3 octobre 1955.
L'ensevelissement aura lieu à Saint-

Aubin, jeudi 6 octobi'e, à 13 h. 30.
Culte au domicile mortuaire, pharma-

cie de Saint-Aubin, à 13 h. 15.
Cet avis tient Heu de lettre de falre part

Madame Arthur Bovet-Roach, à Ge-
nève ;

Madame Germain Grisel , à Paris ;
Monsieur et Madame -Arthur Grisel, à

Colmar ;
Madame Jeanne Hesis-Grisel, à Neu-

châtel ;
Monsieur et Madame Armand Montan-

don-Grisel , à Ncaichàtel ;
Monsieur et Madame Armand Montan-

don-Kocher, à Neuchâtel ;
Monsieur et Mada me Ei-nest Pfaehler,

à Genève ,
ont la givinde douleur de faire paît

dru décès de
Monsieur

Richard BOVET-GRISEL
journaliste

leur cher et bien-aimé parent que Dieu
a rappelé à Lui dans sa 77me année.

Berne, le 2 octobre 1955.
(Marlenstl'asse 35)

Ps. 23.
L'incinération, sans suite, au i^a lieu

mei-oredl 5 octobre à 11 heures aitt cime-
tière die Brcmgairten , à Berne.
Cet avis tient Heu de lettre de falre part

Madame Fritz Stciner-Frey, à Berne;
Monsieur et Madame Fritz-Georges

Steiner et leurs fils Bernard et Robert,
à Bâle ;

Monsieu r Claude Steiner , à New-York ;
Mademoiselle Alice Steiner, à N eu-

châtel ,
ainsi que les famill es parentes et

alliées,
font part de la perte douloureuse

qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de leur cher époux, père, gran'"
père, beau-père, frère et parent

Monsieur Fritz STEINER
ingénieur, ancien directeur

que Dieu a rappelé à Lui , dans sa
70me année, aiprès une courte maladie.

Berne , 3 octobre 1955.
24 , Gutenbergstrasse

O Dieu ! ta bonté vaut mieux
que la vie.

Ps. 63 : 4.
L'iniciméi'ation aura lieu jeudi 6 oc-

tobre 1955, à 14 heures , au cimetière
du Br^-mga'rten, à Berne.

Madame Jean Portmann , à la Coudre ;
Monsieur et Madame Jean-Piierre Port-

mann et leurs enfants , à ,1a Coudre ;
Monsieur et Madame Erwin HeierlI-

Portmamm et leurs enfants, à Zolliker-
berg (Zurich),

a insi que les familles parentes et
alliées,

ont le très grand chagrin de falire
part dn décès de

Monsieur Jean PORTMANN
leur inoubliable époux , père, beau-père,
grand-père et parent, enlevé à leur
affection dams sa 67rne année.

La Coudre, le 2 octobre 1955.
(20 , Vy d'Etra)

Eternel j'élève mon âme à Toi ,
mon Dieu , je mets en Toi ma
confiance.

Ps. 23 : 2.
Culte mardi 4 octobre à 13 h. 20 à la

chapelle de la Coudre.
Incinération dams la plus strict e inti-

mité.
Prière de ne pas falre de visites.

Cet avis tient lieu de lettre de falre part

t
Madame Willy Schenker-Richard, à

Aiuvemier ;
Mademoiselle Anita Schenker, à Au-

vernier ;
Monsieur Charles Schenker, à Auver-

nier ;
Monsieur et Madame Jean Barumann-

Schenlcer, à Couvet ;
Madame Berthe Wullleufflier-Rich ard,

à Bienne ;
Ma dame Rose Richard , à Auvernier ;
Monsieur et Madame Tell Richard, à

Auvernier ;
Monsieur et Madam e Georges Richard,

à Serrières ;
Monsieur et Madame André Schenker

et leurs enfants, à Peseux ;
Monsieur et Madame José Schenker et

leurs en fants, à Auvernier ;
Révérende Soeur Imelda Schenker, à

Sierre ;
Monsieur Pierre Schenker, à Auver-

nier ;
Monsieur et Madame Walter Huiser-

Ra'umanin , à Bâle ;
Monsieur Francis Baumann, à Genève ;
Monisieuir et Madame Robert Willome-

Maurer , à Soleure ;
Monsieur et Madame Louis Maurer, à

Neuchâtel ;
Mon sieur Numa Guj 'e, à Bienme,
ainsi que ¦ les familles parentes et

alliées,
ont le chagrin de faire part de la

grande' perte qu'ils viennent d'éprouver
en la personne de

Monsieur Willy SCHENKER
leur très cher époux, frère, bearu-frère,
oncle et - parent ,- que Dieu a rappelé à
Lui dans sa 5&me année, après une
pénible maladie supportée avec résigna-
tion , muni des sacrements de l'Eglise.

Auvernier, le ler octobre 1955.
(Les Rochettes)

L'ensevelissement aura lieu à Auver-
nier mairdii 4 octobre à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de l'Amicale des contem-
porains de 1899 prie ses membres d'as-
sister à l'ensevelissement die leur cher
camarade

Willy SCHENKER
le mardi 4 octobre, h 13 heures, à Au-
vern 1er.

Le comité de la Société des pêcheurs
en rivière de Neuchâtel et environs a
le pénible devoir d'aviser ses membres
du décès de

Monsieur Jean PORTMANN
membre actif de la société.
imt WM . .. i. , i-̂ ti wiiiMWWMiiifrM,"MJM

Repose en paix.
Nous avons la douleur de faire part

du décès de notre cher mari, frère et
oncle

Monsieur Willy GEX
que Dieu a rappelé à Lui subite ment.

Neuchâtel , le 3 octobre 1955.
(Gibraltar)

Les familles affligées
Gex, Biihler , Racine

L'enterrement aura lieu le 4 octobre
1955, à 15 heui^es.

Le comité de direction de l'Union
des branches annexes de l'horlogerie
(U.B..A.H.) a le chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Emile BLEUER
industriel

président de l'Union des branches
annexes de l'horlogerie

survenu à Bienne , le dimanche 2 oc-
tobre 1955, après ume longue maladie.

La cérémonie funèbre aura lieu le
mercredi 5 octobre 1955, à 14 heures,
à la Stadtkirche, au Bing, Bienne.

La Chau.x-de-Fonds, le 3 octobre 1955.

Le comité de la Patriotique radicale
d'Auvernier a la dou leur de faire part
à ses membi-es du décès de

Monsieur Willy SCHENKER
frère de Monsieur Charles Scheniker
membre du Conseil général et oncle
de Messieurs José et Pierre Schenker,
membres dm groupe.

Auvernier , 1er octobre 1955.

Le devoir d'aider l'enf ant
C'était hier la «Journée mon-

diale de l'enfance », instituée en
1952 par l'Union internationale de
protection de l'enfance. Le soir, les
auditeurs de Sottens ont entendu
José p hine Baker dans une émission
sp éciale. On sait que la grande
fantaisiste de couleur et son mari,
Jo Bouillon, le chef d' orchestre,
ont adopté sept enfan ts de diver-
ses nationalités et couleurs qu'ils
élèvent dans leur propriété en
France.

Le thème de la journée mondiale
était celui-ci : « Le devoir d' aider
l'enfant  en dehors de toute consi-
dération de race, de nationalité et
de croyance ». Ce devoir, nous de-
vons l'assumer chaque jour de l'an-
née et personne, souhaitons-nous,
ne restera insensible à l'appel de
l'Union internationale.

Il  semble que l'aide a - enfance
soit une vérité incontestée, natu-
relle, évidente. Et pourtant , il n'y
a pas de jour où elle soit mécon-
nue, écrit l'ancien conseiller f é d é -
ral Pilet-Golaz , président de la f on -
dation suisse « Pro Juventute ».
« Combien l 'éducation reste-t-elle
non pas nationale, mais nationa-
liste, combien les ardentes opposi-
tions confessionnelles ne s'abattent-
elles pas souvent sur ces innocents
que sont les enfants , combien les
descriminations raciales sont-elles
encore passionnées et cruelles ! »

Si l'on veut que les peup les f ra-
ternisent dans la paix , il fau t  que
les enfants  du monde entier sen-
tent qu'ils sont tous f rères , f rères
et « petits » des hommes de bonne
volonté.

NEMO.

AU JOUR UE JOUR

LA VltLE 

Violente collision
entre une auto

et le tram de la Coudre
Dimanche soir , peu avant minuit ,

une violente collision s'est produite
au carrefour des Sablons-faubourg de
la Gare, entre une automotrice du tram
No 7 qui descendait en ville et une
auto , pilotée par W. G., qui arrivait
des Sablons à une assez gi-ande vites-
se, coupant la route du tram.

L'auto a eu son avant et son côté
gauche enfoncés, alors que l'automo-
trice avait son avant endommagé. Il
n'v a pas eu de blessé.

Vu l'abondance des matières,
une partie de notre chronique
régionale se trouve en 9me
page.
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